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ELE DE NEOPHYTE

On lit dans le Monde d'hier:

“ M. Mercier à réussi à prouver

que c'était l'habitude de déposer

au crédit des ministres de l'argent

du public. Quant aux $28,000 dé-

posées en son hom, il appert, d’a-

près lo témoignage de M. Boivin,

qu'elles out été payées aux per-

sonnes ayant des réclamations

contre le chemin de ta Buie des

Chaleurs.”

‘Prop de zèle! C'est le défaut des

néophytes. M. Mercier n'a rien

prouvé de ce qu'avance le Monde ;

au contraire, l'hon. M, Flyun a

prouvé que jamais, avant M. Mer-

cier, aucune somme u avaitété

déposée au compte personnel d’au-

cun ministre; mais bien au compte

des ministres en leur capacité ofli-

cielle, de sorte que ceux-ci ne pou-

vaient tirer eur cus fonds pour

leur usage personuel, ce qui a été

i r M. Mercier.

onde se fait ici l'écho de

l'Ætecteur, qui ne recule devant

aucun mensonge pour blanchir

sou nègre.

Aussi la réponse suivante du

Courrier du Canada à l'Elscteur

s'applique-t-olle parfaitement au

“ seul journal INDÉPENDANT (1) du

Canada.”

* L'action de l'ex-premier-ministre,

dans cette affaire des 328.516 de ln Baie

des Chalewrs est jnjuatifichle.  Lui-

môtne à été forcé de l’adiuett reindirec-

trruent daus son témoiguare d'hier de-

vant le comité des comptes publics.

Pressd de questions, il a avoué que ces

828,00 d'argent putilic ont ôtedéposées

à son comp'e personnel, et qu 11 5 tiré

sur ce dépôt pour puyer des déposer

personnelles. I a même confesré qu’il

avait agi irrégulièrement. Nous ci-

tons cette partie de ra déposition :

Ce n’était pas l'babiude de mettre

à son crédit de ln part d’un ministre de

l'argent publie, Je sais que jai agi

irréguitérement, wails je n’y Vois rien

de critninel du moment que personne

n’a souffert.”

Nous citons encore le passage

suivants

“Je n'ai pas déposé “en Arust”

maix en mon nom. Je ne sais pas si

j'avais dans le toupa des comptes à

d'autres banques. Je produirai mes

livres. Il w'est difficile de dire ce que
je pouvais avoir dans le temps, carj'ui

déjà cu descomes,dans les banques
our au-de 000.

! Q A mbwe le dépôt de 828,000

n'avez-vous pas pris pour payer vos

comptes personnels

R. Je payais les comples à mesure

qu'on me les présentait a Méôcne soit ce

montant soît mon propre dépôt ; danse

tous les cas j'ai payé les réclamations

jusqu'au dernier sou.” .
] Voilà la confrssion de M. Mercier

lui-même. Il x déposé cet argent en

scr nom, i a payé avec cet argent des

comples personnels el ila agi irrégu-
Tiérement,
Ce n'est pas nous, ce ne sont pas les

adversaires de M. Mercier qui parlent.

Non, c'est lui-même qui s'accuse |

S"ns ioute il ajoute qu'il à rembour-

sé plus tard en faisant d'autres dépôts.

Mais le fait n'en reste pas moins d'une

gravité terr ble. Voici un ex-ministre
qui admet avoir confondu avec ses
fonds pervonnels les fonds de la pro-
vince, et avoir payé ses dettes, àUn
moment donné, avec l'argent do la
province. Le fait est désormais acquis
par l’aveu même de M. Mercier.
Eh bien, nous disons que cot acte

seul suffirait pour reléguer à jamais
M, Mercier duna.la vie privée.

11 a pris $25,000 des deniers publics.
I lve à déposés à son crédit dans une

banque,
ll a payé des comptes personnels à |

môme cette somine.
C'est là un acte d’une extrême

vité de la part d'un ministre de la Cou-
ronne, un acte pour lequel en Angle-
terre, un ministre serait chassé de la
vie publique,
Ce n'est pas une défense de dire qu'on

a remboursé anbréguemment et que la
province n’a pas perdu les $28,000. La
gravité, l'incorrection, l’irrégularité, la
crisuinalité de l'acte au point de vue
edininistratif et constitutionnel, n’en
sont. pas moins grandes.

Si tous les ministres confondaient
alnsi les fonds publics, l'argent public,
avec leur argent, nvec leurs fonds pôr-
nels, si tous les ministres mélaientainsl
leurs comptes permanents avec les
comptes de l'Etat, où irions-nour ? Où
en serait l'adininistration des affaires ?
Non, M. Mercier ne peut sc défendre.

I] a commis un acte inouï, monstrueux
si on le considère au point de vue de la
saine administration.
Et sa confession d'hier est la confir-

mation de toutes les accusations por-
tées contre lui & ce sujet.”

BULLETIN

M, J. F. Perry, président da Sénat on
France

 

 

M. Juleu Ferry fait ea réapparition
sur la ecène politique. Il vlent d'être
normmé à la présidence du Sénat, Los
journaux radicaux expriment lour mé-

contentement de cette nomination. Les

fcurnaux conservateurs la considérent

comme absolument inopportune. Le
Journal des Débats et les organes mo-

dérés applaudissent à ce choix.

Appel de MM. Oh, de Lesseps, Marius
Fontane et M. Sans-Leroy

On annonce que MM. Oh. de Lesseps,
Marius Fontane et M. Sans-Leroy font
Appel devant la Cour de Cassation de
l'arrêt prononcé fcontre eux, I yan
Une question de droit extrêmement dé-
licate et qui pourrait bien donner lieu
à une révision de la première ddeision
judiciaire,  

Le Jubilé du pape

Le pape Léon XI11. qui souffre en co
moment d'un très fort rhume, à dû

retarder lu réception des pèlerins venus

de la Hongrie, de l'Uroguay et dela

république Argentine,
Le pape, malgré le fâcheux état de

sa eanté, a reçu néanmoins le comte

Lefèvre de Behuine, atubassadeur do
France près le Vatican, qui lui à remis
uno lettre de félicitations et deux vases

de Sèvres de la part de M. Oarnot, pré-
sident de lu République, Cette lettre,

qui portait le contre-seing du ministre

des affuires étrangères, exprimait au
pape les meflleurs souhuits du prési-

dent pour sa santé et le prolongement

de son existence.
Dans su réponse au comtede Bébaine,

Léon XIII & parlé des vœux qu'il
faisait pour la prospérité de la France

et de son désir de voir continuer les re-
lations cordiales qui existeut présente-

ment eutre la République française et
le Vatican.
Les présents en argent envoyés au

pupe & Pocrasion de son jubilé épisco-

pal s'élèvent déjà à la sowine de 7 mil-
lions de francs,
L'empereur d'Autriche, les archiducs,

l'archevêque de Prague et le primat de
Hongrie ont donné chacun 100,000
francs. Les évêques d'Autriche-lon-

frie ont envoyé 250,000 francs; Ja no-

blesse de Boheme, 300,000 francs; les

catholiques du Mexique, 150,000 francs;

les catholiques de l'Amérique du eud,

250,000 francs.
Ga annonce l'arrestation de plusieurs

employés du Vatican pour avoir vendu

des billets d'entrée à St Pierre. le jour
de Ja célébration de la messe pontiti-
cale, Oes billets devaient être délivrés

gratuitement et défense ubsolue avait

été faite de les mettre en vente,

Les anar:histes en Espagae

Le gouvernement, vient d'envoyer à
Alcoy,ville située à 10 liened*au nord-
ouest d’Alicante, de forts détache-

ments de tronpes de la garde civile

avec l'ordre de réprimer vigoureuse-

ment toute tentative que pourraient

faire les anarchistes en vus de provo-
quer des troubles en cette localité,

Depuis plusieurs jours, paraît-il, les
anarchistes ont affiché sur les murs
d'Alcoy des placards invitant les ou-
vriers à se lever en masse et À procla-

mer la révolution sociale. On pense

que la promptitude dont a fait preuve
le gouvernewent en cette affaire pré-
viendra tout mouvement révolution-

naire, quelle que soit d’ailleurs l'atti-

tude des ouvriers en présence de cet
appel à la révolte.

Les scandales italiens

Dans une entrevue publiée par le
Fanfulla, ancien preimier ministre

Orispi, après avoir critiqué la politique
étrangère actuelle du gouvernement
italien, commente assez vivement l’at-

titude du président du conseil, M.
Giolitti, dansl'affaire des banques ita-

liennes.
Il dit que, dds 1889, M. Giolitti, alors

ministre des finances, se serait plaint &

lui de la façon illégale dont était admi-

nistrée la bangite de Rome.
Le texte de cette entrevue a donné

licu à la chambro des députés, À de

violentes attaques contre M. Giolitti.
Une interpellution a été adressée au

gouvernement pour le mettre en de-
tmeure de dire si oui ou non, il avait
connaissance des fraudes commires

avant;que l'on parlât tout récemment

dË'..t'ecandale. ;
M. Giolitti s’est borné à faire de va-

gues réponses afin de couper court aux
débats.

Plusieurs membres de l'opposition,
tenant pour exact le récit de M. Crispi,
ont rappelé que tout récemmest enco-
re le gouvernement avait déclaré qu'il

ignorait absolument les irrégularités
des banques.

MM. Giolitti et Ocispi se sont inter-
pellés mutuellement au milieu d'un
véritable tumulte soulevé dans la
Chambre par cet incident,

Le cheléra

Au cours de la discusion qui n eu lieu
au reichstag sur les crédits du bu-

reau de santé, M. de Bætticher, secré
taire de l'intérieur, a dit que l'examen

médical démoutrait que le bacille

du choléra ne survivait pas dans les

corps confiés à la terre, celle-ci agissant
commefiltre. La question de la créma-
tion, dès lors n'avait pas à être propo-
sée, à ce sujet, au reichstag.
La Gazelte officielle de St l’éters-

bourg publie les statistiques du choléra
montrant qu'il y a en, durant le dernier
mois, en Russie 975 cas et 369 décès
cholériques, La plupart des cas sc sont

produits dans les provinces de Podolie
et de Kieff,

Toujours la loi militaire allemande

L'empereur Quillaume a regu uae
députation de l'association centrale
agricole des provinces orientales de la
Prusse. Le comte d'EulenWurg, préei-
dent du ministère prussien, et M. de

Heyden, ministre de l’agriculture, as-
sistaient à l'audience
L'empereur, après avoir remercié les

délégués de l'association agricole de
venir apporter directement l'expros-
sion de leurs coudoléancus et de leurs
griefs au “père du-pays”, & déclaré
Que le maintien de la paix était la pre-
mière condition nécessaire aux progrès
de l'agriculture.
Le parti agraire, s'est-il empressd

d'ajouter, peut largeuent contribuer

au malntien de la paix en votant le
projet de loi militaire actanollemont 

soutais aux délibérations du refchstag.

L'empereur ae fera d'ailleurs toujours
un devoir de soutenir l'agriculture
in'sis il espère qu’en retour les agcicul-

teurs se montreront constamment fl-

dèles duns leur loyauté bien connue au
trône.

ECHOS
LA TEMPERATURE

  

Toronto, 23 —I1 p. m.
La tempête s'est transportée des pro-

vinces maritimes vers l'est À travers
Terreneuve, La dépression de l'ouest,
s'est transportée du haut de la Vallée
du Missouri auluc Erié, Ily a ou au-
jumd'hui forts vonts de l’ouest, beau
temps légèrement froid dana les pro-
vinces wai ftimes.
Une tempéte do neige venant du

nord-est s’est fait sentir dans le sud
d'Ontario, peadunt que dans les Terri-
tuires du Nurd-Quest, le temps a été
bean, avee température modérée.
Minieuum et maximum tenipé-

rature : Esquimalt, 31-44 Calgary, Z1-
81 ; Edmonton, 24-36; Prince Albert,
8-10; Qu'Appelle, 12-14 ; Toronto, 10.24;
Duel, 42-22 ; Québec, 6-14 ; Ialifux,

Probabilités pour les prochaines vingt-
quatre heures.

Région des lacs — Vents forts du
Nord, à l’Ouest ; beau temps ; tewpéra-
ture stationnaire ou un peu plus élevée,
_ Haut du St Lanrent—Vents forts du
Nord à l'Ouest ; beuu temps, générale
mont froid.

A MONTREAL
M. Cérat paraît très enchanté

dit la Minerve, de la décision du
Conseil législatif relativement au
projet de loi de M. Augé concer-
nant l'abolition de la commission
des incendies. Ce projet de loi a
été rejeté par une forte wsjorité.

M. Savariat a proposéhier, à l’as-
semmblée législative, l'adoption du
rapport du comité général sur le
bill constituant en corporation la
compagnie du chemin de fer de
ceinture de Montréal. Cette mo-
tion est adoptée avec l'entente
que les amendements qui ont été
faits au Lill seront discutés au-
jourd'hui, avant la troisième lec-
ture.

Lord Dufferin, ambassadeur
d'Angleterre en France, a offert
un dîner aux membres et aux avo-
eats de la co:umission internatio-
nalé d'arbitrage chargée d'exatni-
ner le litige entre l'Angletorre et
le- Etats-Unis au sujet des péche-
rics de la mer de Behring.

L'esprit d'autrefois

Quand Montesquieu rompit avec
Tournemine, il se hâta de le dé-
clarer Lautement, eu disant à tout
le monde:
—N’écoutez ni Tournemine, ni

moi, parlant l’un de l'autre; car
nous avons cessé d'être amis.

A QUEBEC
M. Onézime Turgeon, de 1a mai-

son Iilie Turgeon, tanneur, vient
d’être nommé par le gouvernement
fédéral iuspecteur de peaux vertes
et de cuir, en remplacement de M.
Aldéric Fortier, décédé. M. Tur-
Reon est sorti premier dus examens
qui ont eu lieu devant le bureau
des examinateers, et nous sommes
sûr que le choix du gouvernement
fédéral scra ratifié par le public.

Le comité de chnsse et de pêche
a entendu M. Mignault, garde-
pêche du gouvernement fédéral
pour la division Moisie. Dans cette
division, les lois de chasse et de
pêche ne sont pas régulièrement
observées. Les gens de la localité
et les Américains enlèvent tous les
ans une grande quantité d'œufs do
‘æibier.

La pêche au saumon et à la
truite so fait souvent en contra-
vention de la loi. Pour arrêter
cotte destruction, il faudrait noim-
mer, dans chaque division, des
personnes qui seraient uniquement
chargées de voir àl'exécution de la
oi.
 

Fouillets détachés d'album :

Le temps est l'amoil de l'amitié et
l'ennemi de l’amour.

Baronne d'ENNER,

La fiatterie est comme l'ombre: elle
ne venus rend ni plus grand ni plus
petit.

Freperio II.

Le bon sens est le concierge de l'es.
prit, son ‘office est de ne laisser ni
cutrer ni sortir les idées suspectes,

DauNou,

A OTTAWA
L'enquête préliminaire dans le

procès des Connolly et de Larkin
ost commencée d'hier matin.

 

M. John Contes, un riche capi-
taliste australien, est ici dans I'in-
térât d’une compagnie qui se pro-
pose d'établir deu Usines à gaz
duns diverses cités du Dominion.

Les honorables MM. Costigan,
Hearn et Adams, le solliciteur-
général Currau, MM, les députés
Devlin, Lauderkiu cb MeJnornay,
et MM. les sénateurs Murphy, Sul-
livan et Howland ont promis d'us-

sister aujourd'hui à une grande
assemblée dunt le but est de pré-
lever des fonds pour la cause du
* Home Rule,”

L'enquéte sur les accusations
portées contre le chef Genest,
de Hull, est commencée devant le
comité du conseil de Hull nominé
a cet effet. En doux séances, Une
Quantité considérable de prouves
u été recueillie, mais rien n'a en-
core établi la vérité des aceusa-
tions. On croit que le comité ac-
quittr*a le chef Genest à sa pro-
chair , séance,

Sir Hector Langevin donne avis
do I'interpellation suivante:

** Lm gouvernement du Canada a-t-il
appelé l'attention du gouvernement
Impérial sur l'importance pour le Ca-
nuda que Hawaï ne soit pas absor-

par un pouvoir étranger, ot de-
mande aux autorités impériales ae
sauvegarder les intérête canadiens nu-
tant du moins que peut être concerné
l'établissement de lignes télégraphi-
gues ot de navigations entre le Canada
et l'Australie.”

 

Les quatrains celobres

D'Alfred de Musset; imité du
fameux: Rim de nouveau sous
le soleil, d'Horace :

Il faut Ctre ignorant comme un maître
d'école,

Pour sc flatter de dire une seule parole,
Que personne ici-bas n'ait pu dire avant

vous,
O'est tusiter quelqu'un que de planter

des choux.
 

Les Tramways Electriques
 

Nos lectenrs se rappellent l’op-
position énergique que nous avons
fuite au système Trolley, lorsqu'il
s'est agi de donner le contrat pour
les tramways électriques
Nous représentions le danger

grave et perimaneut qu'il y a à
suspendre au-dessus de toutes nos
principales rues un fil tellement
chargé d'électricité que son seul
contact est mortel.
Nous nous élevions coutre cet

autre danger de couvrir les voies
publiques d'un nouveau réseau de
fils qui empéchent l’action des
pumpiers, en cas d'incendie, sans
coinpter qu'ils déffgurent l'aspect
de la ville.
Ln forêt de poteaux grossiers

qui soutiennent ces fils est aussi
une horreur contre laquelle nous
avons protesté.
Nous disions alors qu'en Europe

et aux (lütats-Unis, les tramways
électriques à a«cumulateurs
avaient été expérimentés avec un
succès complet, et que, pour chan-
ger notre système de tramways
et remplacer par l'électricité la
traction animale, on devrait, au
moins, adopter le système ls plus
récent et le plus perfectionné.

Mais en même temps que nous
indiquions la ligne do conduite
que traçait le simple bon sens,
nous disions que les tramways a

accumulateurs ne feraient pas l’af-
faire des compagnies électriques à
stations centrales, et que, par cou-
séquent, nous étious fatalemeut
voués au Trolley,

C'est bien ce qui est arrivé.
Or, Le Figaro, de Paris, nous

apporte une description du tram-
way à accumulateurs, qui fone-
tionne aujourd'hui à merveille
dans la grande capitale.
On verra, par la lecture de cet

intéressant article, ce qu'une
influence pernicieuse auprès de
plusiours membres de l’ancien con-
seil de ville nous & fait perdre :

* Enfin nous avons à Paris dus tram-
ways électriques sérieux ] Le supplice
des pauvres chevaux changés en loco-
mutives—à vapeur par les temps froids,
—va finir, espérons-le. On peut faire
déjà un charmant voyage électrique de
ln’ Madeleine à Saint-Denis dans de
belles voitures propres, de 56 places à
impériales couvertes. … même en temps
de pluie. Quel progrès et qu'il a été
lent à éclore, depuis 1881 qu'on le
couvel
Aux Etats-Unis, la moitié des in-

nombrables lignes de tramways sont
mues parl'électricité: mais le courant
électrique est fourni aux machines des
vuitures par des fils conducteurs eur
lesquels court un petit contact roulant
appelé trolley. Eu France, à Paris sur-
tout, on n’aimo pas ce système parce
ue los file couperalent lu coup d'œil

des façades de nos monuments et de
nos maisons. .
Nos tramways de la Madeleine à St.

Denis, comme le philosophe Bias, em-
ortent tout avec eux, c'est-à-dire que
eur force motrice est emmagasinde
dans d'excellents accumulateurs élec-
triques du type de Laurent-Cély, sa.
vauwment mis en pratique par MM,
Sarcin et Broca. On charge ces accu-
mulateurs dans une usine fixe à Saint-
Denis. Les tramwaye qui les portent
marchent allègrement la vitesse de
12 kilomètres dans Paris et de 16 kilo-
taôtres hors des fortifications,
Les tramways électriques présentent

sur ceux à traction animale une foule
d'avantages. [lv sont, come on peut
le penser, entièrement indifférents aux
tariations de cours des fourrages et
des grains, aux épizooties et autres in-
convénients inhérents à l'emploi des
chevaux, Abordent-ils une pente P Au

lion d'attendre le cheval de renfort et
de la grituper péniblement, avec une
wusique insupportable de jurons et de
claquement de fouet, le mécanicien di-
minue simplewment, d’un geste, los résis-
tances électriques de sa machine, c'est-
A-dire qu'il en double ou en triple In
puissance, et vol'd In cOte enlevée sans
en diminuer la vitesse.

Eufin, avantage extréme de la trac-
tiou éloctrique, aux heures où In foule aîflue, on peut lancer sans in.csrruption

plusieurs tramways l'in derrière
l'autre, et ainsi, former des trains de
tramways en aticlaut une ou deux
voitures ordinaires derrière la voiture
électrique qui leur sert de locomotive.
Dans ces conditions on peut évacuer

une foule quelconque sans la faire at-
tendre sous la pluie froide ou sous la
soleil brûlant. Cette élasticité dans le
fonctionnement est impraticable avec
les tratoways ordinaires; #! faudrait

sséder pour la réaliser une innour-
rable cavalerie, où bien fe condaroner
à trainer des voitures vides pendant
une partie de la journée, alors que l'on
laisse du mwude aux heures sur-
chargées. :

C'est précisémentl'élasticité de fonc-
tionnement qui rend la traction élec-
trique plus économique, par le fait,
que les autres systètues, et c'est là le
grand point à mettre en évidence, H
est, en effet, utile et auréable d'uller
vite daus des voitures bien propres et
bien éclairées, mais encore faut-il que
personne ne se ruine pour cela, ni la
compagnie, ni les voyageurs. Or. les
progrès de l'électricité sont tels, et en
particulier ceux des accumulateurs,
que le problème peut 8.re dé-cranis
considéré comme résolu à ce point de
vue économique: la solution ne peut
aller qu'en s'améliorant encore.”

JOUBNALISME ET SANTE

Nous avons reproduit inercredi,
sous ce titre, un article de l’excel-
lent Journal d'Hygiène du docteur
Desroches.
Après avoir cité un passage d’un

mémoire communiqué au meeting
de l'Institut des journalistes du
Royaume-Uni par un médecin
littéraire, le collaborateur du
Journal d'Hygiène ajoutait cette
note :

“—Tlélas! Rien n'est plus vrai
que cette lamentable description.
Nous nous permettross d'en ga-
rantir la parfaite exactitude.
(M. B.)

Notre bienveillant confrère Le
Monde attribue cette note à la ré-
daction de L'Etendard et s'élève
avec indiguation coutre ce qu’il
considère comme uno injure à l'a-
dresse des journalistes.

Nous renvoyons le bouillant po-
lémiste au Journal d'Hygtiéne et à
son collaborateur M. B. Son coup
de dent à notre adresse à porté à
faux.

OU EST-IL ?
On nous écrit :

Sans sa course précipitée vers
le miroitant fauteuil civique dont
la possession définitive est encore
incertaine, notre nouveau maire
aspirant a saisi quelques fleurs
que les chefs des divers départe-
ments de l'hôtel-de-ville lui ont
mises dans la main afin de com-
posar ls bouquet ordinaire qu’il
convient de présenter chaque
année, sous forme de discours, aux
électeurs pour les renseigner sur
leur situation. et les tranquiliser
sur l'avenir. Mais les temps sout
durs : pas beaucoup d'ouvrage, un
commerce très abattu, beaucoup
de maisons à louer, les loyers À la
baisse, uno dette municipale fort
rondelette ; le contribuable, le pro-
priétaire surtout, analyse ot cher-
che le vrai, le côté solide du
discours d'inauguration. “Le dé-
“ boursé totale, à même le revenu,
“pour les dépenres générales et
“ordinaires de la cité, a été de
“ $2,633,00 ou $175,000 de plus que
“le revenu actuel de l’'anuée, mal-
“ gré que tout cela ait été auto-
“risé par les appropriations, en
violation de la charte de la cité
qui décrète que l’on devra tou-
jours conserver une réserve équi-
valent à 5% du revenu de l'année
précédente. On devrait, cette an-
née, d'après les chiffres ci-dessus,
avoir $181,650.00 de réserve, et
Yon est $175.000 en dessous, c’est-
A-dire que le trésorier & laissé
sortir $300,650 qu'il devrait avoir
dans sa cnisse. Ca ne fuit rien: il
ne faut pas désespérer: “Il ost
“incontestable que la situation
“municipale est anormale et que
“ des exagérations ont été com-
“ mises, que des opinions extrêmes
‘se sont manifestées dans le pu-
“biie et même jusque dans l'en-
* cuinte législative, que l'on y a
“vu les prétentions de personnes
‘n'ayant aucun caractère officiel
“préférées à colles des représen-
* tants autorisés des contribuables
“ de la cité.’ Disous ici et téchons
de convaincre les échevius qu'ils
sont envoyés à l'hôtol-de-ville
pour gouverner d'après la charte
de la cité et non pour aller
chaque année devantla législature
detuauder de nouveaux pouvoirs
assez souvent dans leur intérôt
persounel. M. Desjardins saura,
sans doute, leur faire comprendre
cela Chose certaine, les contri-
buables continueront à s'int(æ sser
aux Affaires municipales jusque
devaut In législature si c'est en-
core nécessaire, et ils remercient
le nouveau maire des paroles sui-
vantes vontenuos daus son dis-
cours d'inauguration: “Ition ne
“gsnurait être plus encourageant
“ pour coux qui sont déterminés à
‘accomplir leur dovoir quo cette
“attention de ln part des contri-
* buables, de mdme que rien u'est
& plus propre à prévenir les abus
“ot À gfuor ceux qui seraient

  

 “ tentés de tirer avautage do leur

‘ position pour leur bénéfice per-
“sonnel au détriment du public.”
Commentles contribuables pour-

raient-ilàä prudennnent se désin-
téressor lorsqu'ils voient leur
dette municipale gonfler comme
par enchantement: en 1801, la
dette municipale était de 19 inil-
lions; et cette année, nous an-
nunce M. Desjardius, elle est de 20
millions, oi cet autre million est-
il allé?

Montréal, Dévembre 1691.—Je souf-
frais, depuis plus d'un an, d'une toux
opiniâtre accompagnée d’une expecto-
ration abondante et de sunvualse appa-
rence, de transpiratious la nuit, de
poinss ou douleurs a lu poitrine, d'un
uifaiblissement et d'un dépérissement
général et progreusif qui me fuinait re-
douter la consomption. J'hi pris plu-
sieurs remèdes sane aucun soulage-
ment, Je suis maintenant parfaitement
bien, su grand étonnewent de mes
amis et déclare avoir été guéri par le
Sirop de Térebenthine du dr Lavio-
lette. J'en al pris cing flacons de £0
cents. Je recommande ce précieux
sirop à ceux qui tou-sent et se croient
en consomption.—W. DASTOUs, No 80
rue Saint-Antoine,

— Les parapluies fa-hionabes fout
de jolis pré-ents pour dames et mes.
sieurs, 8. Carsley a le plus grand
assort ment de la ville.

—S'IL N'Y A JAMAIS un spécifique
pour les maladies, les pilules de Carter
en sont certainement un pour le mal
de tête, et chaque fe tume devrait con-
naître ceci. Srulement une pilule à la
douse, Essuyez-les.

DR HORACE PEPIN, Dentiste,

No 162 rue Saint-Laurent. Satisfac-
tion gnrantie pour tous ouvages tels
que: Dentiers, obturations (plowbages)
tenitements des gencives—Dents émail.
lées, (nettoyée ). l£xtraclion sans dou-
leur. 113-1 an

—Manteaux et Gilets en Scajette
ninsi que toutes sortes de vétswent
d’hiver, en vente chez 8, Carsley.

 

—Pour les cors, les ver-
rues, les oignons employez le

Wight's Corh & Wart Cure,
En vente chez les pharma-
ciens 25¢ la bouteille ou chez
J. H. Nault, Prop. 21i8 rue
Notre-Dame.

—Pourauoi gémir et souffrir à cause
de vos cors quand une bout-ille de 2e
centins du fameux remède de l’Hollo-
way le ‘’Holloway’s Corn Cure” peut
vous guérir. Essayez-le et vous ne le
degretterez pas. -

 

 

 

GUÉRIE PAR DEUX EOUTEILLES. 6
Canpoir, Sa, juillet : 42.

Depane ro sas je soufTrais d'un mia! de tête, al Ci
violent, que je penaais jamais pout su me guérir. J'avais

[113 ets é¢ bien deseeeencus at. Enfin
j'ai acheté du Tonique Nerves du Père Koenig. Ala
Éeuxième dase je Me #us sent sealagé, ct À la deuxiéme

le j'étais pastaitement guéri.
Dauni, Qret., « Jane. ‘or.

Ma feseme à pris 6 beuneilies de 'Tonique Nerveux do
Tère Koenig pour convulsions, €: depuis ele s'esc senue
Euerie le crots que votre médecins à oMenu l'effet dé-
aivé Je Va recommande hovtermemt À toute pereanne
qu soufire de cette terrible maladie l ““Egalepeice et
pares le Ciel vous venis en nide dans vos eacellents tra-
vaux. JOHN GRANT.

do Révré J. McGowan, Cadyrille, NewYork: ™ Je
vous recommande de faire vomir six boutes!les du Tonique
Nerresz &u Pde Kocnig, et qu'elle en tasse usage se
les directions. Ce rem « guérit beaucoup de per
tonnes de ma paroisse.‘*

—Un livre précieux +:
jon Maladies Nervouses
envoyé Gratuitemente:
Une adrewe queloongae à

des patients PAuvVTes pruvent Ausd obleais
cette Modecina gratuitement.
Co remédea été préparé par ls Rov, Pasta

Euenig, de Fort Wayne, Ind., depuis 1876, a:
ii ot prepard aujourd'hui sous sa directlia
ar

HOENIG MXD. CO. Chicago, IIL
Fo vente chezles Pharmaoie

tefl'e, 6 pour $8. Grandes bon
l'eutellles pour 32

à vonuresed

Sills db:
es $L74

tl3- RUE ST-LAURENT_{I3

LA GILKERSON GOLD CURE
INSTITUTE

Guérit radicalement les hibitudes dus
liqueurs alcooliques, de la morphine,
de Ia Coraline, de opium et du tabac,
S'udresser au No 2238 rue Sie Cathe

vine, Montréal. Telephone 4070.
Et à Québec, 419 St Jean et à Water
lon, P. Q
Toute correspoudance

privée.

INSTITCTION GILRERsUN GoiD Cuna

Messieurs,

Ayant fait un usage \nnnodéré de li-
queurs enmiviantes pendant nowbre
d'années, jui trouvé qu» | habitude
etait devenue une puss:on, €t à Un tel
point que fuvais un uppetit continue)
pour en bolr-

J'ai appris par la voie des
les bienfaite de la Gilkerson Gould Cure
Institute. Alors Jui pris la détermi-
nation d'en faire l'essai, afin de me
guérir s'il était possible de cette fatale
waludie (Alcoot} lagu. lle je suis we te-
nail duns sus serres,
C'est uvec plaisir merssteurs que je

dois vous dire que je svia heureux
d uvois subi votre traitement et aussi
de certifier son efficacité,
Je n'ai aucun anpétit ni désir pour

les liqueurs alcouliques et je vuis tout
un homme nouveau,
Je conseille à quiconque se trouve

dans la méwe posit on que j'étasavant
le traitement d'aller sans hésitation à
l'Institut Gilkerson Gold Cure No 2234
rue Ste Catherine, oll vous serez truitd
avec toute lu courtoisie possible,
Je suis messieurs,

Votre tres obligé,

G. W. Kirk, M. D.
Avonmore, Out,

stricteinent

aurnanx

 

~Chaussures pour hommes, femmes
ot enfants & des prix reduits chez 8
Careley rue Notre-Dutue,
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Pommes de terre, Jeno cee 101
Choux, in dour......... . 07 99
Olgnoas ie panier, On 04)
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Beurre frair, vain.. tn 0
Meurtre crémenes.. 0.
leurre en nette... 424 (or
(Muse frals, la aonzain (50 vu’
Œufs on cause. .…. C17 ot

a-vscccuvacsunss tL
Miel |... secs 12 oy
Sirop d'Erable, le guilun. ss bus

‘anards, lo couple.
’oules, a hives cee
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Linaes, la livre...
’oulele, lu livre...
Cailles la doz .
Plusiers la dox....
Neca fn, la dog

 

u
r
n
e
s
c
s

E
o
s

:
C
U
L
E
C
D
E

C
B
B
Y
R
I
V
R
R
U
S
E
S

C
H
=
U
U
—
w
~

3

=

  

  

 

 
 

UN JOBLOT
100,000

Bonnes Enveloppes
Commerciales Blanches, No 7

A 90 Cts le mille
Dumandez un échantillon.

MORTON, PHILLIPS & Cit
Papetiers, fabricants de livres

blancs et imprimeurs,

1755 ET 475: RUE NOTPE-NCS4E, MONTR'AL

LA BUANDERIE SAINT-DENIS
1439 rue Ontario, coin de la ruo Boni

MONTRÉAL

Ouvrag» fast larmoain Aucun nradait ola.
mique employé Linge emporté et livre «ans
charge

 

NAP. RAINVILLE,
2{21an Propriéta =n

Dindona -auvages...…………….aecuerees
Latvros, le palre...…….….......….....…... #5

i . se cave
o . 4...

Bull fondu 1a livre... cer OU vis 0 VS}
Form KT PaiLLe

Foln pressé, par 10! boites de 13 1bs 700 pro
Foin sreeew, No li fotsme..….….…..….. 100 1200
Foin pressé No 2la tonne. .......... 90) 8
Pailie, par 140 bottes de 12]be ..... 400 £4 30

GRAINS BT FARINE

Avoine. le fR0..….....…..….....v0... £85 078
Sarrarin, lo sa0. 100 110

15 106)
09 190
(70 L738
100 133
200 $23
17 1%
$00 sé
1% 13
13, 18
[TNT 4

012 01
. Ow 010
63 7350
C12 013

. Ow 919
iv 419
ous {ls

+0
. C13 (15

612 (13
tiv 013
eu...

 
 

 

La Ghevelure, c'est la Santé]
Le REGENERATEUR CAPILLAIRE AUDETTE
petiololeTérs et fait disparaître les PrLLICULES.
 

  

   

     

  GRAVURESHise

  

Aa CA LES DE DATISSES
=v. VE ENTETES DE
Z2A SUR FE COMPTES,se LETTRES
ZeerASK PORTRAITS £7C.

L.RO.MORISSETTE
1598 NOT
7920

DAME MONT,
AIOESIIS
     

 

.
»

)
}

, n Chûte des cbuveux ot en active ia
<roir<ance.

LE REGENERATEUR CAPILLAIRE
AUDITTE est une lution douce et ratfralehise
saute, tune égale comme porumade et cuuveuaut
particulidrement ax enfants.
LE REGEMERATEUR CAPILLAIRE

AUDRETITE nest pas une teinture, © ost uni sti
tuulantetun tonique. Cette préparation est de
plus exempte de fuat produit chimique dauge-
reux ane que l'attesie Un grand nombre de
témoignages des meilleures autorités médicales.
Chos tous les pharwsciens, Sots. 1a buatelile.

S. LACHANCE, seul proprietaire, 1238 “+ 1940 Dur Bre-Carmeniag, MONTRÉAL.
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PARLEMENT FÉDÉRAL
SENAT

Ottawa, 23
L'honorable M. Vidal, au début de la

séance, à fait motion pour ls produc-
tion de tous les documents relatits à
la comruission royale sur la vente des
boirsuns; Notinations, instructions,
statistiques fournies aux cominis-
saires, ete,

Il accompsgne de quslques remar-
ques sa motion qui est adoptée auprès
unes discussicn à [laquelle prennent part
les bonorables MM, Gowan, Power et
Bowell,
L'honorable M, Angers dépose le

rapport de son département pour 1801-
B2, et la Chambre o'rjourne.

 

CHAMBRE DES COMMUNES

Ottawa, 23.
A l'ouverture de la séance, il est dé-

eldé que l'acte concernant la C.M.B. A.,
sera reçu et référé su comité des ordres
périnanente, bien que les délais légaux
pour la présentation de ce bill n'aient
pur ôté olmervéa.
L'honarable M. Foster dépose un bill

relatif AUX sommes payables en rap-
port aux procédures devant le purle-
went,
M, Choquetie demande quels sont les

nous des 37 manufactures mentionnées
duns lex rapports du recensement
culutme existant À Montmagny, P. @
L'honomble M. Foster repond : Cea

renseigneiunte ont été pris par des
ofliviers hous sertnant, avec l'entente
Que les noms ne seratent pas rendus
publics, En conséquence, nous ne
sommes pas libres de les publivr. Cette
règle n 16 upp'iiquéu À luus les receu-
suents nutériears,
La méine réponte est faite à M, Bru-

pra au sujet des manufactures de
wel,
En réponse à I'hon, M, Laurier, sir

Jobo Thompaon dit que l'officier rap-
porteur pour la prochaine élection de
hidaleoses sera noming sinedi,
hon, M. Foster dépose le rapport

du département de l'agriculluie puur
l'année 1501-V2,
M. Davies reprend le débat sure lo

budget. I discute In politique natio-
nale au point de vue des IntérGis tari-
times et prétend que le régime protec-
tionnlate n été désustreux.
A Gheuren, lu sôauce cat lovée,

BEANOCE DU SOIR
M. Cockburn prend In parolas, I

compure la politigne 1 ivdrale et la po-
litique consorvatrice, en tertnrs sou-
vent ironiques, qui font passer aux
libéraux un mauvais quart-d'houre,
M. Dawson lui succède et parle an

point de vue libéral.
Le docteur Lachapelle lui répond, et

établit que la protection à rempli les
Promwerses dr res auteurs, Elle à donné
do l'industrie an pays et du travail aux
cuvriers. L'affluence de la population
vérale dans les villes on ent la preuve.
L'orateur cite enanito lea jourunux des
Etats-Unis pour démonter quo In réci-
procité ilimitde, de mbine que l'union
commerciale, uigultl l’'abuvrption du
Canada par los Etatw-Unis, le contrôle
de notre tarif par nine voisins, Dall.
leurs, le libre échange nous luisecrait
Bans FeVEBUR,
Pac le détail - . notre dette, Il prouve

la futilité des aitaques libérales contre
le gouvernement A cause do 'nugmon-
tation de cette dette, Notre eréddit sar
les marchés étrangers démontre que
notre dette n’a rien d'écrasant. I ve
faut pas oublier non plus que Pintéréc
que nous puyons sur lndetto a dinnnué
ans une notable proportion.
Répondant cneuite aux remarques

de M. Tarte dans non discours de l'autre
auir, il lui demande s'El est sûr de trou-
ver dane le parti angel 11 vient do
'alller moins de fanatisme que part
les conservateurs. An contraire, sl fa.
natisime il y a, c'est plutôt parmi len
membres de l'opposition. Le député de
l'Islet n protesté contre fa composition
dut cablnet ; malscette composition est
de nature À donner entisfaction à Qué-
bee commenux autresovinces,
Passunt vn rovun les dive points du

discours de M, Tarte, 11 les conmonte
de manière À démontrer que le député
de l'Istet n'a donné ancuve explication
desan changeument de qui Li.
M, Bruneau vint ensuite ot parle

ju-qu’à 12.40. -
M. Ouimeron propose l'ajournomonu

fu débat.
Sue proposition de sie John Thoup-

On, il est résolu que lo début sur le
budget nuvæ présdauce sur tonte autre
mntière, Fund
L'honoruble M. Foster dit qu'il pré-

sentera demnin, lo budget sappléimen-
taire pour 18K3-04 ct la Chambre 8a.
fourne.

LEGISLATUREPROVINCIALR

 

   

 

Quéthec, EL

Comue les coumttée ont sidgd trde
tard, cetto après-midi, l'Orateur ne
prend sou alège qu'à 6 heures.

L'honorable M, Hall présente nu bill
aour valider certains actes da trann-
Mission d'itutueutles aufete aux droite
iüiposés par article 1191 des Statutes
refondus.

L'hon. M. Benutbien propose que In
Clumbre ve forme en comité génerni
sur ie blll 28 relatif à l'agriculture, tLdit
que chaque année une some de$30,000
euviton «st votde
de l'agriculture et cependant 320,000
au plus sont einploydes utilement, LI y
uune réfonne À fuire. Oortaince vo-
cidtew  d'ugriculture ont rendu do
Grande services, mais 11 faudra vn-
courager davantage les corcles agri-
cules qui sont nombreux aujourd'tii
ot qui demandeut de l'aide, Les cers
elex agricolus sont l'âme de chagne pru-
ruisse, tlw font pour atusf dire partie do
l'orgaulsation municipale ot les culti-
vaieurs y portent beancoup plus d’in-
tesêôt. Le gouvernement doit venir en
side & ces citoyel (qin se wont organi.
Bés eux-mêines; ont toudd un petit
cercle, 6e réutiissunt souvent eb s'ins-
truisant entre eux,
Les sociétés d'agriculture conserve-

pont les ressources qu'elles ont naujour-
d'huie Jes corcles ag colen béueticio-
ron de la komme gue ne dépensent pas
le. wocie de. L'aide pour led deux sen
A peu prow la môme. Nous verrons
das Un au les “progres qu'auront fuits
fes cercles agricoles avrc lo secours cue
nous allons [eur accorder,

L'hon. M. Marchand dit qus lorsqu'il
#agit d'encourager l'agriculture, les
partis politiques out coututme da s’en-
tendre. Cependant. le nouveau projet
de loi présente dus dangers, HU peuten-
trainer la ruine due sociétés d'agricul-
ture, dont personne no peut concester
l’utitité, Il dit qu'on devrait former
une organisation unique duns chaque
remié avec les mômes pouvoirs que
l'on accorde aux corvlen de paroisses,
s'honorablo M. Beaulien dit que

dans le contd do Terrebonne, dos cer-
tles agricoles ont été fondés dans ehu-
ve parolese. Tous les membre de cer

clea font partie do la société d'agri-
t ture du comte qui est devenue ln
plus nombreuse et la plus puissante.
A six beures la Chumlbro s'ufourne.

SLANCE LU SOIR
fa séance est ouverte A huit heures

ré denie.
M. Savarin propose adoption du

apport du comitu général surlo bill

pour l'avancement |

constituant en corporation la compa-
gnie du chemin de fer de ceinture de
Montréal. Cette motion est adoptée
avec l'entente que les amendements
qui ont été faits au bill seront discu-
tés demain, avant in troisième lec-
ure, :
Une longue discussion s’engage an

sujet du bill de M. Fitzpatrick, auto-
risant le barreau de la province de
Québec à admettre M. W. lL. David.
son au nombre deses membres, après
examen,

‘bon. M. Taillon dit qu'à chaque
session il y a toujours plusieurs bills
8 ce genre, et que le gouvernement

vepropose toujours d’y mettre fin.
! est teaipu de commencer. Stile

rivilège est uccurdé à M. Davidson, à
a prochaine session plusieurs autres
qui sunt das les InBmes conditions de-
wanderont le inêine privilège.
, Un amendewent de M. Daplessis &
l'effet que M, Davidson ne passe wes
éxaurens qu'au mois de janvier 1804 est
adupté,
Le bill ainsi ammendé est adopté,

INTERFELLATIONS

M. Desjardins ; Ect-ce l'intention da
gouvernement de faire réparer les cu-
des du pont en fer sur ls rivière Knr-
twouruska avant que la loi pour l'entre-
Lien du ces ponts devienne en vigueur.
L'honotable M. Nautal répond non,

les réparations seront fuites aux frais
de lu municipalité.
AL Magnan 1 Le gouvernement a-t-1l
l'intention d'accorder des subsides pour
aider (a construction d'un chemin de
fur de St Lin à Joliette ?
Réponse : A l'étude,
M. Décliône propose que l'original de

la motion concernant certaines paroles
prononcées pur lui et qui ont vccasiou-
ué une censure soit déposé sur le bu.
resu de lu Chambre,
L'houorable M. Taillon dit que cette

Motion n'est pas fuite légalement.
L'Ocutour dit que les motions de cen-

stre, COuMDe celle dont il est question,
sout ordinairement fuites du vive voix
et la copiu où l'original ne peut être
produit,
M. Déchône : St In motiou n'a pus été

faite pur écrit, pourquoi est-elle entrée
daule procès-verbal qui ne doit conte-
nir que los motions écrites ?
L'honorable M. Tuillon : Le procès-

verbul est conforuse aux fuite,
Lu motion de M. Déchôue est perdue

sur lu division suivante:

Pour--MM. Marchand, Mercier, Ten
sier (Portneuf), Giada, Bernstchez,
Bombunnais, Tessier, T'urgeon, Déchè-
ne, Lussier, Caron, Gosselin, Parent,
Morin, Laltherté, Girouard ot Pivauit.
—Total, 17,
CONTRE -- Taillon, Beanblen, Hall,

Flynn, Casgrain, Pelletier, Nantel, Du.
pleasin, Marion, Carbry, MacDonald,
Normand, Spepcer, Beauchamp, Gre-
nier, Tétrauit, Magnan, Covke, llac-
kett, Ohâteauvert, Baker, Tollier, Deas
carries. Panneton, Simpson, Morrie,
Parizeau, King, Ohicoyne, Poirier,
Allurd, Lncouture, Martinvau, Bédard,
Greig, Rioux, Petit, Girard, Oholette,
Savuria, Villeueuve.—Total 42

M. Cholette présente lo rapport du
cotnité -pécial chargé d'étudier le bill
dev médecine.
M, Lastter propose fque ls chambre

ne ou forme pas en comité pour étudivr
lesamondements faits au bill parceque,
duns son opinton, le bill epéciat n'uvuit
pus le droit de faire les amendements
qu’il a faite, mais shinmplement d’on-
toudru les intéressés et toumettre en-
suite à lu Chambre les objections qui
auraient été faites,
L’hon. M, Polletior—La graudemajo-

ritô des membres du coulé étaient en
faveur du principe du bill, male les in-
tôrusnés ont dit que ca bill ne pouvait
être adopté sans amendement, vu qu'il
contuuuit des clauses tout à fait détec-
tuen os.
M. Cartier rotire sa motion et In

Chambre se foruxe eu comité général,
M. Cholette propose que tous les

amendeotuvnte faits par le comité spé-
cial soient lilfés et que le bill soit
rapporté tel qu'il est venu du Conneil,

honorable M. Fiynn dit quele bill
sat revenu sous une toule autres face,
Les amendements sont oi nombreux
que vu l'houre avancés, la Ohmnbre
duvrait accepter le bill sans protêt,
quirte à le discuter À sa Lroinidime lec-
tue, Cette opinion prévaut et le bill
est adopté.
M. Cartier propose que le bill ne soit

pas lu une viride fols, mais r1en-
voyé au comité général pour y etre
épuré do tous les amondeoments qu'il a
vtbis. eee

l'honorable M. Pellatior répète que
le bill ne peut être entré dans les
statuts, d'abord, presque toutes les
clnaves nu contredieent et onsuite il
[lace los élèves de la proviace de Qué-
ve sur un pled inférieur à ceux des

nutivs provinces.
M. Cartier dit que lu bill a pour but

do mettre les élèves en médecine sur le
tudme pled que lee élèves en droit, qui,
eux, vont obligés d'aller trapper à In
porte d'un consefl d'avocats pour y
Panour des oxatuens
M. Augé dit quo in bill tel que pré-

sentd par le conseil est parfait dans va
foume ct sn rédactions Les autres pro-
frautous libéralea sont inourporées pour
examiner lea aspirants, et il est Juste
que les médecins atent lo môme privi-
loge. Les utudiunts n'en caront pus
plus mal.
MM. Descarries, Flynn, Morris, Nan-

tol ct M, Stephens coattouent le débat,
L'hnnorable M. Flynn dit que cer-

tuains députés qui ont adopté ce bill en
grus, ont vnsuite entreprie de lo tuer
en détail. Car lo bill, te! qu'on veut
l'amendetr, ne serait plas lo veal bill
que vous avons approuvé déjà
L'honocable M, Casgraiu propose en

vous-atuendement gue lo hill soit ren-
voyé en comité général pour plua am.
ples études. Adopts sar une division
de 42 contre 2,
La Chambro en comité général s'uc-

enpe d'abord de la clause b, Ia plus iw-
portante pulsqu'elle definite le principe
général du bill, Le premier projet, 1.1
que formé par le Oonaeit, décrétait ques
lex élèves, après avoir pubsd lears exa-
tuens devant los professeurs de l'ani-
versité, auraient Ote obligée de passer
un deuxidins examen devant le bureau
des médecins.
Le cotutté spéciai en cat venu À un

compromis et u ame-ndé In clause en ce
venu que les exn-uinateurs des univer-
rités ot los examinateurs choisis par lo
bureau provincial médical s'uniront
puur faire pusser los examens, de sorte
que les élèves v'auront qu'un examen
À panser.
A 2 heures du matin In Chambre par

un vote de J contre 20, adopté l'amen-
dument fait À la clause & ;
L'houorable M. Pelletier fait ajouter

ane autre clause afla que le nombre
des examinateurs des médecine n'ex-
côdent pas ceux nommées par le bureau
duo médecins, puis le “omité se lève,

  

--Si vos onfants ant des vers, don.
nez-leur le “Mother Graves Worm
Exterimninator” sûr, sans danger. et
efficace.  Essayez-le eL vous verrez
l'amélioration dans la santé de vos
enfants.

—Pour les cors, les ver
rues,les oigno sy employeale

Wight's Cora & Wart Curve.
En vento chez les pharma-
ciens 25c in boutuille ou chez
J. H, Nault, Prop, 2449 rue
Notre-D&mo, 

COMITÉ DES COMPTES PUBLICS
L'affaire des $28,600

Continuation de l’enquêta

Fasee d'armes entre MM. Casgrain et
Mercier — Ce dernier pose en

. vietime

Québec, 23
Au comité des comptes publics, on a

continuée ce matin, l'enquête au sujet
des 628,516 dites de la fe des Clia-
eurs,
L'hon, M. Cas n constate que M.

Durnoulin, de la anque du Peuple n'a
pas coiuparu, bien qu'il ait été «assigné.
et demande que rapport à ve sujet suit
fait, à la Chambre,
M. Juseph Boivin continua sa dépo-

sitiou commencée hier. Il cons.ate,
d'après ses papiers, que $28,075.11 out
été payées aux réclamants dans cette
wffuire, soit $129 de plus que la somue
qui lui avait été mise en mulne ; il dit
v'avoir aucun doute que ses papiers
sont corrects,
M. BE. Moreau, directeur du chemin

de fer, est ensuiteuppelé. Il dit: ‘J'ai
eu connaissance du palement de la
rows de $28,540 aux réclamants de la
Bule des Clanleurs. M. J. O. Langelier
# été churgé de ce soin par ordre en
conseil, en date du mois de novembre
1850, La sumwe de $20,000 a été mise
& lu disposition du cowwmissaire pour
pager leu réclamations.

sotome do F2R516 était une ba-
lance due sur le subside uffecté à la
section K du cheniin do for de la Baie
des Chalaurs.
Le 24 aveil 1891, j'ui reçu dans mon

bureau ur rapport duté du ÿ décembre
1300 et fuil pur M. Langelier, dont je
produirai copie.
Question par M. Mercler.—Ls rap-

port constate-t-il que tout l'argent a
été payé?
Objecté par l'honorable M. Casgrain

que personue n’a le druit d'analyser un
tappost dont les termes doivent faire
foi,
M. Mercier protesto et dit qu'on lui

refuse le fair play britannique.
M. Cayterain répond que tout le co-

mité, lui le premier. dounera à M. Mer-
cier toutes les facilités possibles du se
défendre, mals qu'il restora dans les
limités de la loi. 11 n'y a aucun désir
de la part du gouvernement de limiter
la preuve ; mais elle devra être fuite
suivant la loi.
Alurs eut lieu une scène.
M, Mercier accusa M. Onsgrain de

vouloirempêcher la preuve.
Un puint d'ordre fut voulevé par M.

Stephens.
It ÿ ou des discussions et des gros

mots,
M. Mercier : Je me suis aperqu de-

vaut la cour que douze jurés honnêtes
ne vous ont pas dooné raison.
M. Casgruin répond en termes trde

énerglques.
Les choses en vinrent à un tel point

que l'ajournement fat proposé, puis il
sufit un calme qui perinit au président
du décider que le rapport fut lu par le
témoin.
Le rapport. constate que $17,000 ont

d'abord été dépjieuséss à payer us récla-
ations et les reçus ont été annexes au
rapport. Pals lu balance n été puyée
jusqu'à $20,000, le reste étant allé pour
tes frais.
Le rapport était adrossé à l'houorable

Pierre Garneau.
Le tétwoin—Le rapport était accom-

pagné de trois états montrant l'einplot
des $28,5160, ainsi que dus pièces justitis
catives, 81,200 environ,
Plus tard, M. Langelier a fourni des

pièces expliquant l'emploi des 1,200.
Question à À l'heure qu'il eet, avez.

vous à votre département les pièces
juetitiant l'emploi de toute la summe?
Objucté par M, Duplessis qui nie au

témoin lu droit d'apprécier Jes faits,
les documents svuls doivent faire fui.
M. Mercier deuiande de ne pas être

tenu responsable des $1,200,
M. Duplessiv déclare qu'il désire que

la preuve soit complète, mais que rien
d’illéggul no soit fait,
Lu totnité décide que le témuin devra

dire s'il « les pièces justificatives pour
tout le montant de 528,516 y compris
lus $1,200 en question.

T1 répond qu'il à des pièces pour taut
le montant excepté pour $105, dont M,
La: gelier avait pu se procurer les
pièces, mntie que cette dernière somme
a ou payéo bien - que los reçua
inanquent,

It u reçu les dernières pièces justifi-
catives le 17 mars 1892
M. Dumouiin, gerant de la Bangne

du Peuple, étant entré dans lu comité
on discute la question de l'opportunité
du l'entendre, et vu l'heure avanods, il
est dévidé d'atteudre à demaiu à 11,80
heures,
Le comité s'afourne.

--SI VOUS VOULE3 avoir du aoulage-
ment duns les cas d'indigestion, de
bile, de constipation ou de torpeur
sans troubler l'estomac on vous pur-
Rev, Prenez quelques doses des petites
pilules de Carter, vous les trouverez
ugréables.

CONSEIL AUX MERES

1e sirop calmant de Mme Winsiow
devrait toujours être employé pour la
dentition des enfants. Jl est agréable
à l'enfant, adoucit les gencives, all
la douleur, guérit la colique, et eut lo
micillour remède pour la diarrhée,
cents la bouteille Ups lmvd

— On peu t seprocure toutes les nou-
veautés en toilettes fuçonnées, chez
8. Carsley.

—Lo Revd J. B. Huff, de Florence,
écrit: J'éprouve un grand plalsic a
faire connaître les bons résultats que
j'hi obrenus pour tua dy~pepsie en fal-
sant usage du “Vegetable Discovery
de Northrop et Lyman.” Pendant plu-
sieurs Années je ne pouvuis plus manger
sans centir mes vivressurir dans Vesto-
mac, de sorte qu'anrès mes repas j'avais
sans cesse des sensations désagréables,
mais tous ceu inconvénients ont dis-
paru depais le mument que je com-
mençai & faire urage du *Vegetable
Discovery.”

    

Tous les articles qui ne sont pas con-
sidérés comme marchandises nou-
veautés, sont vendus à grande réduc-
tion chez S, Carsley.

—Si vous êtes mal à l’aise, irritable,
flévioux, sl vous avez des sensations
désagréahles après les repas et si l'ou-
prit est abattu, ayez alors une bouteille
de “Northrop et Lyman Vegetable
Discovery ” ct vons aurez certainement
dn soulagement, vi vous avez la dyspep-
sie M, R. N. Dawson, de Sainte-Alarie
écrit: “Quatre bouteille de ‘Vegetable
Discovery” 1D'a complètement guéri de
la dyspepsie, j'avais un cas excewsi e-
ment grave et me vollh un homme
nouveau.

 

—On peut se procurer toutes sortes
d'articles en dentelle, à très bas prix
chez 8. Carsiey.

 

~Faites usage du tue-vers, a ble
et effectif, l'Exterminateur des Vers de
la ‘Mère Graves;” Rien ne l'égal.
Achetez ‘n une bouteille ct emportez
la chez vous,

—La meilleure valeur en nouveautés
et le plus grand choix À faire dans Pas-
sortiment le plus considérable est chez 1 8, Carsley, rus Notre-Dame,  

—Les rhumses sévères sont rapide.
ment guéris par l'usage du Sirop anti-
concowptif de Bickle, uvre médecine
d'une pénétration extraordinaire et
d'une grande propriété ds guérison.
Oeux qui s'en sont servi reconnaissent
quo c'est la meilleure médecine vendue
pour la toux,l'iuflamimation des puu-
wons et toutes les affections de la
orge et de la poitrine. Elle est agréa-

fie au goût, ce qui la fuit la favorite
des dames et des enfants.
 

 

       

Les Petites Pilules de Carter pour le Fois

GUERISSENT
Is mai de tite, eb soul tous les troubles résultant de
ust tdilieux dy ays! = e. tels QueabOurieDis
Nausées, Hogunolence, Fatigue apr repas,
dansecba, ete Quoique fos plus grand suecès ais

5e tête dilieux, oopendant lee Petites Pilules dv Ombe
pour le Foie sont également Lonnen LsOQuastijation,
gudrissunt es Prévensnt cctta malndie ennugeuse. Flas

À muss tous d de li lent le
lle et réglaot les (intention Bl «lies yrerimaisnt seule
tout le sual

ETETE
Filles sersieot encore inestimables porseux Qui soufrens
de cette tualadie, tnais Leurousement que jeurs buns
effets ne s'e:Têteut pas Là, et cour qui en feront uue fois
usage trouvuront ces y eutes pdluirs si précieuses dans
tant de cet, Qu'ils ne voud-me$ plus sex passer. Alois
après tout | 1 de tête

BILIEUX
amt Le cauchetuar de tant à eaistrnces, Tue C'est dara 0
288 turtéo. :jU® LOUS vhI.tons nue pilule. Noe pliules
susrisseu: ends que d'autres à an ont rien.

Less l’etitrm Pilules Ce Carter pur le Fole sont trie
gouts et tréa faciles à prendre. Una où deux sunt ane
ose. Ellgs sont strictement végétaies et n irriteus pas,

‘eur action agronble À tous cer.x qui en fout usage. Fa
fluien de 23 certa: 6 pour $1.00. Fo vente par les phan
aveciens partent. ou savogves par la malle  Adruseses
wmnmsnt ce fournal &

CARTER PMEDECINE CO. NIW YOPK, E. 0,
Pilules Patitea. Doue Petite. Prix Petit,

BREVET HEESON

Les Grilles pour Fournaise
= DITRS —

SHAKING FURNACE GRATES
Economisant 15 à 20 pour cent dans

les Combustibles,

 

 

10 POUR CENT GARANTI
Ksani gratuit à coux qui font usage de four.

naîves & vapeur,
&&Demandez la oirculaireŒà

HEESON GRATE BAR CO
P. O., Boîto 1323, Montreal
 

 

   D-MANDEZ LE a

CHOCOLATdesGOURMETS
De RETBUGCIEN A0 PARIS

Hors concours à l'Exposition Universelle
do Lou. C mposé Ten matières pre-

mlèresies plua pures

RHUMHURARD
Des Rhomeries HURAR” do St Pierre

(MARTINIQUE)

Scul Diplôme d'fonneur obtenu à l'Expo-
sition ue Port--Franos (M rtinique),
entre tons les 1thuins des Antliles,
Hom concours & l'Exposition Univer-

relie de 156.

AHD. BRISSET & FILS
ITmportateurs de Vins, Liqueurs

Produits Français.

39 © — RUE sST-PAUL, — 393
(

CASTOR- FLUID
On devrait se rervir pour lencheveux de catte

préparation d'licieuse et rafratchiesante. Klis
entretiont lo ronipe en bonne vanté, empdche
lex peaux morts et excite la pousse, Kxcel-
lent artitle de toilette pour In velare, (ndts
vensabis puur Jos i on. 25 cis ia boateilla.

LMENKY It, GRAY,

 

 

 

fan Chimiate-lharinacion,
146 rueds Laurea

ovens |POUR LES HOMMES
Dr GORDON

pout les Tour Is hommes qui aouf-
bommes frend do debilité nerveu-e, 

fuiblos-0 et qui untaubl pra-
sieurs traitements Fans ruccés Irouvaront dane
Ou fninoux remode Une où © promple ct certa ne
poor la porto du In viriiité perte da furou« prs
malurte impuls-auce, m 119.6 de coutlance,
dépres«ion muntala. pa pitation du Amur, 1nd
tire faible, enulrememt de vitality, erreurs do
Ia tean malsdies coc êtes, Maux à is songes,
eta. Prix $1 la Loite ou 8 boltss qui arri ont
la plupart dos ch. pour 53; © :rareon Trano Ge
to t. Toul's correspoudunces vont condden:

 

 

. CE

ESSOUMI FIONS CACHETYÉESadrovées
at bOu-sizne avec l'inscription * Soutuis-

ton pour le qual de Willlam's Hend.” seront
rocuesfesque morcredi, lo Zièimne jour do mare
«rochain. inclu-ivemest pour la oous:raction
d'un q-al por l'ncage de :a quaran-nino, à
Wililam’s Head, Colomnble Ang ais, d'après jes
tan. ot apocific ition, qne oa pourra voir au
u.ean de l'ingénieur ro-idant a Victoria, CG. À.
oa département dre teavanx publics a
ttawa,
Las voumi-ajan« ne seront pas considérées à

moins d'etre fncton sur des furtuules tournies et
nignéos de le nignsturo actucilo des ssumission-
naîres.
tu chèque de bangne scoenté, payable à jan

dre du ministre des travaux publics égal à
cing pour ccf du montant de ia soumission,
dott accomnagner chaque soumi-s on. je che
que sera f Lan le suirmis-iononire refuse lo
contrat oun +11 se conipléte pas l'ouvrage e. tre-
pris hers remis la soumlision n'est pay
accep
1r département ne s'engage pas à accepter la

plus basse nil aucaue des soumissions.
Par ordre,

E. F. E. ROY, Sccrdtal
Ministère des TravauxM

Uttawa, ÿ Févricr, SX . 424

D= SOUMISEIONS cachel/64, adreanden au
« unsigné, et vortant à l'enctos “Soumi--

»100 pour Le Quai de l'Ile Lawlor” sera”

4

renos
Jusqn'a Veudre1l le one jour do Mars pro-
chan 1aglunivement ue la construction
Qun qual’ p ur «a fins do Quarant fie, à 1Î.e
Lawlor, Havr, d'Unilfax,  Nouvalle-H: os,
conformément aux plan 0: devis que l'un pout

i

 

voir au bureau de M, Ü. E. W. l'odwe 1.
nieur résidon , Hal fax, ct au départen.eat des
Lntaux publihe, Ottawa, ,
Lor soumi wl us uo scront pas prises an consi-

deration, à moins qu'elles ne sol nt faites sur
les focmaiee fournies et signées par les soum.s-
wlonnares eax-mémes,
Un chèque de . anque accepté le à l'or-

dro du misistre d'a Travaux Publics, égal à
cinq pour cent du monta .t de la roumiasion,
devra accompagner « haoue soumission.
Le chèque sera canfirqué al ln soumis jon-

naire refuse d'exécuter le contrat, Où MA QUE
de complêter les travaux pour le-quois El a tait
vne soumission ot scra romis sf In sunutisston

"Ledépartement nes'engage àent ne s'e accepter ni ia
plus basse ni aocuse dus soumis Toner

EF. KK HOY

Dépar:oment deu T
AApr
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LUMIERE
des travaux dans le nettoya-
Travaux faciles pour lu laveu-
On peut laver à la PEARLINE
decraindre pour les tissus fins;
épjuiser sur les grostissuset ar -

  
dans le ménage et la faciilté
go €t le lavage: la PEARLINE.
et,sûreté pourles articlsslavés.
tout ce qui se lave. Pus besoin
vous u'avez pas besoin de vous
ticles, Vous ne pouvez tenir maison suns la PEARLINE.
Vous aurez bien une maison = malpropre, mais jumals sans
PEARLINE vous n’y entretiendrez Ia propeté.

Des Colportsurs et quciques Kpliolore fou sorupuloux vous
- diront : “cecl eit a sd bon que” on “la mimo chow gro la

Pouriine ” O'EIT FAUX.~Lu Puarline n'est jam ils coloor

do In Paarline, faites co qul eet sageronvoycaiatal= Tou" 0avole quciqds ohoss À La place
has JAMESPYLE, Now-York.
 

Mesdames et Mesdemoiselles
Notre installation de Monteaux et Collorettes ast maintenant au complet,
Une visite que nous sollicitons respectususement de votre part, vous

donnera la certitude qua notre collection de manteaux est des mieux choisie,
et, leur patron du dernier goût

Gilets, collerottes, manteaux doublés ot garnis en fourrurs, manteaux
dos uni, (dernière mode.) Manteaux pour jeunes filles,
‘ Les manteaux que nous faisous sur commande sout promis donner satis-
action.

Vous approndrez aussi Avec plaisir, connaîssant los capacités de notre
tailleur, que des costumes pour dames seront msinteatunt faits à ordre, à notre
établissement. Nous avons cn mains ls plus beau choix d'étoile pesants pour
Robes et Uostumes,

Dans votre intérêt, consulter nos prix, 6&t examiner nos marchandises,
serait bomavant d'aller ailleurs

ARCAND FRERES
M RUE SAINT - LAURENT

LA ROYALE
COMPAGNIE D'ASSURANCE D'ANGLETERRE

BUREAU FRINCIPAL ai Canada, Montreal

PITA - . > > =. ee + $10,000,099
FlACEMENTS . . = >. » $89,000,000

Montant placéau Canada pourprotection des porteurs de polices,principalement
«u fonds dugouvernement, 5U0,00, Responeadilité des actionnaires illimitéé

La ROYALE a le plus grand surplus d'actif au-dessus du pasalf de toute
empagnies d'assurance contre l'incendie du monde,

WILLIAM TATLEY, AGENT PRINCIPAL et GÉRANT RÉSIDENT.
3. bURTVBIbN ob A, BAU Eas, Agent spdcinux du département fran

çais Montreal +
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Ressorts de Perte Pneumatiques “ PCLIPSE ” fermantles porte s
etus Lruit, Assiettes et plats couverts, Héchauds à eau chaude.

Lantornes en cuivru Ou en for blanc ne s'éteignant pus au vent.

Serrures et Cadenas de sûreté. Poiguées en bronze nouvean genra Outils
de toute sortes Razoirs de choix, ute.

CHEZ

L.J. A. SURVEYER. No 6 rue St Laurent,

Abonnez-vous à “ L’ETENDARD ”
Le geul journal français quotidien, av Canada, absolumentilndeponda

  

 

des partis politiques. .

ABONNEMENT QUOTIDIEN
1 mots . … 2bots 6 mois '. 1.50
& mois . + 260t3 12£mois ,  « ° 3.00

ABONNEMENT HEBDOMADAIRE -

(mols 2" - a boves 18mois : . , 8400

CARON & COIR,
Editeurs Proprietaless,

€6 RUK SAINT-JACQUES, MONTREAL

TT
 

FEVILLETONS DE “L’ETENDARD"
7 Chien 4'Cr, 8 vois, . - - - - 98Cts
Gabrielle . - - . - . - ° . so *

À «5erment du Corsair ° . . . 80
Lacarreur Fatale! - - . . ® a « OO
MAmariage puns sautrs . . . « bg ou
» ballad ¥ Oo - - » . e "

 ENCRESA.MAURIN

& TOIRAY-MORIN, Successaur
L'ASULINE

D'une Jolte nauanos bleue on éori-
vant,pourmaut de suiteau noir
pa

LA FYRIENNE
J La ~cule dennant des orpies par.
ica plusieurs mois après Gr

À tare
LE XIXe SIECLE

  
   

 

      

Sclentifio American
Agenoy for

  ; CAVEATS,
TRADE MARKS,

DESION PATENTS,
COPYRIGHTS, eto. Noir, fixe. ap- ciale pour la comp-Information sud book b its notes pablics.PONS LOS SE DAAADOUEritete | -ilit- et ice pob    Oldest bureau for seconng patents tn Amerion

Every patunt taken out by us \s hrought before
the public by a Botios given fred of charge in the

Scientific American
Larcost Qromiation ofanysolcstifepaper in the

MACRINE A COUPER
de Buddington pour Robes ot Mantoaux

MO Inore écariate et do toutes
ME GRL III -ortos poar l'écriture,
Po n Fn vonte ch-z tous los Kbraires

Gare ju aicapaur marchaoda

J B ROLLAND & FILS, Montréal
Éculs Agents pourlo Canada,

Pourquoi-Tousser
Quant UNE SEULE bouteille de

 

 

Les premiers prix suivants ont été d
à le MACHINE BUDDINGTON: té décernés

Americaine Institute Fair, Now-York. 183%

 

Exposition St Joseph, M :Kxpoltion Minoenz is Hing. 182, est suffisante pour une guérison
Uride Fair, Now oani +

Exposition Toronto, Can.1834, * 10: rue Ontano,
La Montréal, 3 8cptembre, 1802
‘hiver passé je fus enici d'une forte attaque

de la Urippe avec une toux sévéro commu
sympldmo ju plus prominent, que rica no sém*
Diuit apaiser, Aprés quelques Lour du souf-

! frances efus mault à seanyor In “Peanal.” qui
à ma grande surprise me soulages des la pre-
Miero d ct deux boutellos m'ont ocmplete-
monl gueri «vaut qu‘ane sermine soit couuive.
J'uiplusiours fois depuis recowrnandé is ‘‘i'ru-

“ Doi” « dus amis, qui An rappornent des resaltaus
mer Volieux,

Stare Fair, > acramentn, Cal, 1888,
t tate Fair, Grand Kapids, Mich., 1333,

Ce n'est pas une carto, un modèls ou un
sYrlémo; mais Lien une MACH NE on me
tai pouvant tniller touimn sortes de vitamnsuts
de dume- et d'enfants, dans les goût- los plus
artistiques, Cetto MACHINE est supérieure
R toute autre par ln justosse, la rapidite of
l'Aégance de Ja soupe. Ausal udle qu'une
Ma "ME à orudro dans toutes le familles,
Une vixité convainors toutes les dames qui

 

désireraïent apprendre Ja coube, àvi MuUDICITE du prix la reni accessible) votregene P, HEBERT.

En vente ches les épiclers eb sdroguistos
25 cts le fix étCon.

Echantillons envoyée gratis sur demande.

WELLINGTON MEDICAL HALL
Mad. H. A. RIOPELLE

(48 rue Rach-]l ou 15a rus
8t Lanrent  tid sue Wellizaten, Mertr(s)Axcnie demandés dans tonte la Province, J Kren wim

 

LEGAI
PELLETI.R & FONTAIN:

AVOGATS -
ND 108 OOTE LAMOATASE BASSE-VIL:

CUEBEC
LHon. La P. PHILETIER (a G, ç

« FONTAIXE L La D

  

EUR

Lamothe & T'rudel
AVOCATS

No 35 RUE STJACQUES, Kost:
Fate 1748 Buronu do 06a
éléphone: No Last

F. ED. MELOCHE
Professeur à l'Ecole des Arts,

DE MUNTREAL
Décoratsans d'édifices publios raligteny eg+ vite
ARCHITEOTURE . -  PkINTURE
Demicho et Ateliers: €2£ rue Berri.Montre

  

——. ———— nn ————a+ ——

A. & E. LOIGNON
INGEINIZURS-C.VILS

7 PLACE D'ARMES, MONTREAL
’ Téléphone No 9277

Etudes planu et dovi ur Trava
Condru-Uions civilesecInduvtrieiienBout
ons Ma ouutrles, CharpeutorBivlaluçuos

L. C. BOURGEOIS
NUTAIRE

456 RUE RACHEL
ARUERT A PRETER 10014

——

J. EM LE VANIER
Ancien élève de l'Eculo Pul; whniqas

INGENIEUR CIVIL, ARKPENTEUR

107—RUE ST JACOUES—107
BatTissis DR L'INFERLALE

Demandes de BHKVKTS L'INVENTION,
Mai ques de Comuneroc, etc proparées pci
Canuua et l'étranger, ta-83
- verte pures men “ie

OCTEUR CHARTRAND, chiru
D membre de la Xociéte Physlque 6: Ces
de Paris, profocieur à l'Université Javai. mt
decia a I'H tet-bien, retour d'Kurose ;
son bureau au No$is rue $$ Den:s, ouia de ls
suo Moy. Heures de cousuitscion: do ¥ ney,
9.30 hrau an, “bre à «bre oL 6 hre à à Lure &
Toléphone Heil (12 Vl-lag

PAUZE & LAMOUCH:
M ir à ierindnReinaeeeTi

No 1788 rue te Cathe:ine
Auesi travainx de Puslibusde Benticitadae Wy

laa

 

 

  

  

 

Tél. phone 7084,

 

M. GARAND
— NOTAIRE—

10 nn Ft LAMBERT. Mnntrou
Ménidance: 29 Avonuv Mout-étuyal, visavis

l'Atoans Laval

SWARGENT A PRETER

H. A. MILLER
Peintre de maleonn, d'unscixnes ot de R'deasz

‘Fapis-lor et Décornicur, Uoreur, 4 Ltilee,
Imitateur,ItanGtis.cue, oto,

1906 RUE STE - CATHERINE

RESIDENCE 95 RUE JACQUES-CARTIER,

 

2 lan

DASTOUS & LEGER
Gérants du nepartomont fran. sis de la comps
« flo Mars urance “SUN LIFE"

1766—RUE NOTRE-DAME—1768
©. MONTREAL

CHAMURE? Imrie

VICEANT & GUILBAULT
Ferblantiers, Plombiers et Couvreurs
Puseurs d'Apparsils à Gaz à Ve
peur et a Eau chaude, et Fubri-

cants de Corniches,

1041 RUE STE-CATHERINZ
Entre les ruce St-Chas Forroméo ct »t-Urbas

MONTREAL

Les ordres seront exécutés avec solo
et promptitude à des prix très modérés

  

ETABLIE EN 11387

L. W. Telmosse & Cie
Cuccesseurs de Gaucher & Taimose

IMPORTATREUIS

EPJCFRIES, VINS, LIQUEURS,
CONSERVES ALIMENTA RES, ETC

titsruedonCommissaires NOATAEM
6A-Tue uk Vin do 08.0 tue vpesiaiiié las)

DiJ. G. A. GENDREAU
CHIRUROIEN-DENTISTE

No 2U RUE ST LAURENT

 

  

 

ep
Extraction de dents sans douleom pir Fin

jécicer par«exile locale, Lentiors fais
‘a Ten les pins woavonax dé

Telephone 2314, was

  L. C. De TONNANCOUR a
P'honneur d'annoncer qu'il aou-
vert depuis le 5 Décembre un
établissement de Tailleur pour

Dames, au-dessus de son nur

gusin actuel. Son flls Léonard
QG; qui « passé trois aus dans

les grandes maisons d'Europe,

aura charge de ce dépurtenumi

nu No 8, Côte St Lambert.

 

   | Témoignage duRév.F..B Poiriæ
: © Moutzéas, 14 aval 18

M. L Lomraniz, Tharmacien
Monsieur,
“Je rmo fais un devotrde reconnaitre les 1

tug curatives de votre exuelsout 2: Ualsi Ca
~ARRHAL da Dr Noy. Je bout aie devs?
Plusseu.s mom d'un CATAR.uiM Nasah
pour la guérison du-jualj'avais-ceuployé La
celSTi Bartin® Nasal ropurd tb snleace 07
parcil cas, Survotre recourscadeued'uTE
BAUMEOATAIUREa, du De NE la
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A L'ETENDARD

À TRAVERS LES ETATS-UNIS HEUREUX GAGNANTS J

LONNE CARSLEY Au cours de ous troie dernières se- itd g 0S A O | F de ORHi disAE S L
Montréal $i Février, 158 NECROLOGIE valeur, payé Jos. Tots"importants sui- DE MONTREAL à 2 re 40

Le général Beauregard ut0,00 à M. J. H. Leroux, comp- DEFINITIONS ETREGLEMENTS 4 ouvert de nouvelles agences Ils se regardèrent un instant sans parler.  Grelot seul n'avait pas
Une dépêche de lu Nouvelle-Orléans wh de ia inalson Obs Langlois de cette lére cr.a<sy aux changé: c'était toujours le même gamin mièvre, pâle et blondâtre: lu

annonce mort subite en cette ville oy)
 

   PRIX de FEY ï
MANTEAUX

ulaires pour dames, depuis $3.75

Jit Tongs à trois colleretten 85,00

Gilets courts en drap, depuis $1.50
Nouvelles collerettes avec parements

de soie 83.00
Nouveaux gilets soutachés, pour jau-

ues fille$5.26.

8. OARSLEY.

 

 

TOILES

‘Toiles de bouchers, SU pes. de large, 10c
la verge

Toiles, dumas à essuiemains, 18¢ la vg,
Quiles, duns blanchi pour la table, 260

la verge
Nappes fraugées, bordure rouge, lon-

gueur 2 verges, 68c chaquo
Couvertures de bullets, rouge st blanc,

» ch e.
élu chaque. OARSLEY.
 

FTOYFES A ROBES

Etoites unies et fantaisie, couleur, 8c

la verge
Berges tout laiae, couleur, 18¢ Ja verge

Nouvelles 6toflus en tweed, double lar-
gour, 38c in verge ‘

Nouvelles ctoifes en tweed, double lar-
eur, 18. Ja verge

magnifiques patrons de robes, $5.95

chaque 8. CANSLEY.
 

. . RIDEAUX

Tlideaux rayés, stylo romain, $1.25 le

aad
Ridéaux en dentelle de Nottingham,

ASc lu paire
Mousselinu de couleur pour rideaux, 8c

Ia vorge
Cliauds confortables, depuis 55c chaque
Tapis Como en soie, depuis Wc chaque

8. CARSLEY.
 

Vetemonts de Garcons

Ruefers en drap nap pour garçons, de-
puis $1.76

Costumes matelot en scrges, depuis 81c
Purdsosus en t weed, depuis $1.25
Costuures en tweed, depuis LUS
Munteaux caoutchouc, 81.60.

8. CARSLEY.
 

GANTS
Gants à poignets, cachemire, pour en-

fants, 16c Ia re
Gants A poiguets, cachewire, pour da-

mes, 25¢ ln paire
Gants en kid, tan, 4 boutons, 835c la pr.
Gunts de Suede, tan, 4 boutons, 46c la

nire
Gants de Parie, castor, blancs et tans,

{Ge la paire,

8. CARBLEY.
 

FLEURIS
Fleuris fantaisie, se lavant, Sic la verge
Fleuris légers, se lavant, Bje lu verge
Chaillies nouveaux, Véroua, Te la verge
Nouveaux z8phirs critpelde, 11c Ia verge
Fleuris demi-deuil, Ujc ls verge.

8,CARSLEY
 

Confections pour Dames

Chemises et calegons pour dames 17c rh,
Robes de nuit pour dames 85e chaque
Robes de chambre en drap reversible

$1.40 chaque.
Jupons ruyds de fantaisie pour dames

77e chaque.
Châles d'intérieur, en laine de couleur

dlc chaque.
8. CARSLEY.
 

MODES

Bonnets en feutre uon garnis pour dn-
rues 10c chaque.

Chapeaux en feutre non garnis pour
* dues 25c chaque.

Ohasxaux en feutre pour jeunes filles
Be chaque.

Ailes du fantaisie à 25 p. c. d'escompte
Chapeaux garnis Moicié Prix.

8. CARSLEY
 

Articles pour Hommes

Othaussettes en luine pesante pour hom-
mes ic Ja paire

Corps et cal-cons d’hiver 25c chaque
Fuux-cols do toile 4 doubles 2c chaque
Chemixes Régates eu couleur 0c cha,
Gants de luine en tricot 150 1a paire.

8. CARSLEY
 

COSTUALS

Jupes de dames avec matériel pour cor-
ses $3.60 chaque.
Hobuws d'enfants depuis 60e chaque.
Jerseys pour dames depuis Sc chaque .
Blouses de soie, pour dames, depuis

81.25 chaque.
Soutuines d'automne, pour dames, im-

portés Moitié Prix.
8. CARSLEY.
 

GARNITURESS

Eranges modèles superbes, en coton
bc la verge.

Franges, modéles superbes, où soie, 10c
In verre,

G.roitures de robes en 80ic de couleur
1e In verge.

Garniturea de robes jais noir, 10€ In vg.
Ornements de manteaux soie et jais

Bec chaque.
ro U. CARSLEY.

Rue Notre-Dame,

Bonneteorio pour Dames

Las en laine noire pour dnwes 10c lap.
Lau en cachemire noir à côtes, pour

dames Zôu la paire,
Bus en cach+tire noir auis pour damos

Zie in paire.
Gilets en laine à côtes, pour damus,

87c 1a paire.
Gilsts en mérinas gris (wauches lon-

sues) 85¢ chaque,
S. GARSLEY
 

AMNEUBLEMENTS
Nouvennx cotons pour meubles 7$c la

vera,
Ktolteu por qarnitures de moubles

doable largenr 85e la verge.
Poles pour rideaux svec acc-s-nires en

,__ cuivre 20c chaque,
vouvertes blunchos, bonne grandeur

317 In pairo.
*pis 4, e en chouille ot au drap

- 5e uc.

S. CARSLEY
1,63,1967, 1789, 1774, 1773. 177€

3757 RUE NOTRE-DAMS

du général Beauregard, qui a joué un
rôle important pendant lu guorre de
sécession. Le général Beauregard s'é-
tait retiré dans ça chausbre vers dix
heures du soir, paraissant en très
bonno santé, quand, quelques minntes
après. une vieille négresse attachée à
son service l'entendit respirer avec
peine; elle pénétra Aussitôt dans la
chawbre, juste su moment où le géné-
ral rendait le dernier soupir,
M. Beauregard était né on 1817 aux

environs de la Nouvelle-Orléans: il à
partenait à une vieille fataille de

uisiane. En 1833, il entro à l’Ecoie
militaire de West-Pointz il était lieu-
tenant d'artillerie æn 1535. et dans la
guerre du Mexique, en 1317, il prit
part, comme capitaine, aux batailles
de Oontrerus et de Cherobusco. 11 fut
chargé ensuite de diriger la construc-
tion de lu Douans et de la Monnaie de
la Nouvelle-Orléans, ainri que celle des
défenses élevées à l'embouchure du
Mississipi. Il fat nommé directeur de
West-Point, mis n'accepta puint ces
utictions,

bs le commencement de la scission
entre le Nord et le Sud, M. Jefferson
Davis désigua le genéral Beauregard
pour cmntnander tiarleston. Cului-
ci attaqun le 12 avril, le fort Sumter et
le foigs À se rendre le lendemain.
C'etait la premier acto d'hostilité
entre les deux partis. Aussitôt l'armée
confédôrée s'organiss, et Beauregard
fut nommé géneral en chef. Il se char-
Bea spéciulemment de diriger lu division
occidentale de l'armée.
Pendant quelques jours, tout ge

puss en escarmiouches ; enfin le 21
juillet, les confédorés livrèrent la
première bataille de Bulls Run, vic-
toire qui fut plutôt pour le Nord un
grand echec moral qu'un désastre ma
tériel, et qui exulta l'enthousiantne du
Su Daus cette journée, le général
M‘ aur-gard soutint en réputation mh.
taire, rouis Il ne aut pas profiter de son
succès et du désordre qui régnuit dans
les Lroupes de l'Union. Soit qu'il n'ait
pas osé, bOit Que ses troupes affaiblies
ar leur triomphe n’afent pu uller plus
vitil laissa les tédéraux se réorganiser
pendant le mois d'auût et se fortifler
en septembre our In ligne du Potomac,
dutuanière à arrôter la marche des
vainqueurs. Le resto de la campagne
ne fut sigualé par aucun lucident re-
marquable,
Au mois de janvier 1842, le général

Beuuregard prit le commandement de
l'artuée du Mississipi, sous la directon
supérieure du général A, Sidney John-
swine, Tous deux livrérent, le 6 et le 7
avril, lu bataille de Pittsburg-Lauding,
près de Corinth, qui, favorable le pre-

-| Mier jour pour leurs armés. se changes
le fendemain en défaite. Knapprenant
Queles fédéraux s'étaient rendus mat-
tres de la Nouvelle-Orléans, Braure-
gard aûressa le 27 avril une proclama-
tion aux planteurs du Sud, pour les
engager à brûler immédiatement teat
leur coton,
vivement
raux et

Cependant l'offensive
reprise par lea fédé-
l'impuissance à laquelle

Beauregard fut réduit par lenrs
manœuvres dans les forimida-
bles lignes de défense qu'il avait éle-
vées près de Corinth, nuisirent A su po-
pularité; il fut rappelé à Richmond,
et, le 15 juin, il laissa au général Bragg
le commandement. Ua revint bientôt
sar cette décision, et au mois de sep-
teinbre, on lui rendit un comwande-
ment, en lui conflant le département
des Gôtes, aveu Charleston pour quar-
tier genéral. Le général auregard
inangura son commandemeut en bat-
tant les fédéraux près de Savannah (23
octobre 1882), puis il fit élever,à Char-
lestou surtout, des fortifications redou-
tables.
Bientôt après, il eubit, dans cette

ville. le bousbardement infructueux du
général Gillimore (aoûtJ68J):i1 reponssa
également lea atfaques du nérul
ilkpatrick et du colonel! Dahlgreen

(27 fovrier, ler mars 1861), 11 alla
ensuite défendre Richmond contre
Butler ct battit l’armée fédérale à
Drury’s-Bluff (16 mai). Lors de la
marche victorieture de Sherman en
Géorgie, Braur-gard n’osa pas l'entra-
Ver avec son armiée formée en nde
partie de milices. Laprixe de Richmond
et la réduction de l’armée de Virginie
rendirent ioute lutte impossible, et
au mois d'avril 186, l'armée de Beau-
F gard dut se rendre à Sherman, en
mous temps ue celles de Johnstone,
Hardee et reckenridge, dernières
ressources du In confédération. En
1885, après le rétablissement de l’Union
il rentra dans «5 plantation. Plustard
il devint président des chemins de fer
de Mississtpi.
Les obsèques du général Beauregard

ont eu lieu jeudi, après que le corpe
aura été exposé dans une des salles de
l'hôtel de ville La milice de la Nou-
velle-Orléaus et les sociétés de vété-
rans Ont assisté aux funérailles,

Désordres on Pennsylvanie

Des désordres, qui menacent de pren-
dre de graves proportions, ont éclaté
dans les houilléres de la Gatsburg Coal
Cowpany, & Monongahela City (Penn-
sylvanie), dont les ouvriers sont en
grève depuis quelques mois.
La coinf gnie n remplacé récem-

ment en partie les grévistes par des
ouvriers nègres. Or, cent cinquante
environ des grévistes, munis do revol-
vers, ont attaqué les nègres, et les ont
wis en fuite,
Plus de cent coups do fec ont été

tirés : mais heureusement persoune n’a
été blessé. Les grévistes ont essayé
ensuite de s'emparer de l'une des
mines; mais ils ont été repoussés.
On craiut que les désordres nc se re.

nouvellent, et la compagnie a fait
appel au shérif du couté pour l'aider à
défendre ses mines ct ses nouveaux
ouvriers, en cas d'une nouvelle at-
taque. _

Los nouveaux timbres-poste

Une dépêche de Washington anncn-
ce qae la proposition soumise au sénat
par M. Walcott afiu que les nouveaux
Unibres-poste d.t colombiens ne soient
vendus à l'avenirqu'aux personnes qui
en fe.ont la demande expresse, ayant
élé renvoyéo à la commission des. bu-
reaux de posta et des routes postales,
le président de cette commission a écrit
au directeur général des postes, M.
Wanamaker, pour lai dewnnder des
ren-eignements
Le directeur général des postes a ré-
ndu qu'il n'avait jaimasis donné

[ordre de vendre les timbres-poste
colombiens de préférence aux anciens
timbres. Mais, en réalité, lee nouveaux
timbr s poste colombions ont obtenu
jusqu'à présent unsücossincontestable
Ainsl, pendant le mois de janvier 1802,
lu vente des timbres-poste, dans 113
bureaux de première classe, n'avait
produit que 81,370,483, tandis que
pendant lu mois de vier dernier olle
a produit $2,254,470, dont $1,708,606 en
timbres-poste colombiens. QOes chillies
auffisent à montrer la préidrence que
le public manifeste spontanément par
les nouveaux timbres, que M. Walcott
compaio à des emplâtres et auxquels il
rproche de prendre trop de place sur
Jes enveloppes.

—Puur les plus beaux présenta, allez
chez 8, Varsley ull vous Stes curtains
de trouver quelque chose qui vous con-

 

 

 vicndra ot du meilleur goût,  

LA

66?5.00 à M. Françoia Gagné, culti-
vateurde St Zucharie, comté de Beauce.

8625 “0 à tin menuisier domicilié rue
Mignonne. No 1138, Montréal,

re5250à Hudon, Hébert & Cie, Mont-
al.
$62.50 à T, W. Gibson, de Berlin.

Ontario. 21-45

SANTE YVIGOUREUSE

Bous l'intluence au Trésor des nour’
rices, des enfants muigres, noués, scro-
fuleux, rachitique, ont recouvré une
ennté vigoureuse; de plus il facilite la
prune et le percement des dentu Prix
25 cents la bouteille.

 

 

La palpitation du cœur,
l'état nerveux, le tremblement, le mal
de tête nerveux, leu pieds et les mains
froids, douleurs dans je dus et autres
formes de faiblesses sont soulagés par
les pilules de fer de Carter, préparées
spécialement pour le sang, les nerfs et
le tempérnissnt,

 

—Pour les cors, les ver-
rues,les oignons employezle
Wight's Corn & Wart Cure.
En vente chez les pharma-
ciens 26c ia loutciilo au chez
J. H. Naule, Prop , - 413 rue
Notre-Dame.

—Les parapluies fa«hionabes font
de jolis présents pour dames et mes-
sieurs. S. Cursley a le plus grand
assortment do la ville,

J. H. OARL, West Shefford, P. Q.,
éerlt: “Je souffrais depuis plusieurs
annéds de ln maladie du Foie, etj'avais
fait urage de ditférenis rembddes sans
éprouver ateun ou presqu'aucun soula-
ment. Enfin ayant fait usage de
‘l’Huile Electrique du Dr Thomas”
j'ai tout aussitôt senti du mieux et
c'est avec le meilleur résultat que je
m'en sers depuis, Personne ne devrait
s’en passer, Je l’ai essayé pour des
plaies, des co pures sur mon cheval,
uvec le uiême eifet. I) est assurément
aussi bon pour le cheval que pour
l'homme.”

6“ Un

Mot
Suffit

Aux Ménagères.”
Pour rendre
ia pâtisserie

fermeet.
Croustillante,

= (ditolenc
Vaut mieux que

le saindoux,

PARCE QU'ELLEn'est

ni Indigeste, ni Désa-

gréable comme lui
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Recommandee par les plus

Éminents Experts en

Comestibles et en Cuisine.

oe oe °°

Demandez-la à votre Épicier.

Prôparée seulement par

N. K. Fairbank et Cie.
* Rues Wellington et Anne,

MONTREAL. a

 

LA LOTERIE

MONT-ROYAL
Prochala Tirage ponr Billets de 25 Cts
ler MARS 1 heure P, M.

Prochain Tirage pour Billets de 10 Cts
7 MARS à 1 heure P. M.

LE CROS LOT DE CES BILLETS
— EST PORTE DE —

$1,600.00 a $2,000.00
Le Gérant,

8. E. LEFEBVRE,

No 81 rue St-Jacques,

Montreal

CHARPENTE
Ea Pi. EposRonenigdreRend

Bois de sciant, ria hpuioils, Hus Frano, Eto
blanc ob LBDOUOLA, 18 WD 0fory

u bou marune pac

D, PARIZEAU
COIN DES

RUES CRAIG etST DENIS
614 RUE LAGAUCHETIERE

EUKNUIAH-DVAMK, près du-4 ass Sax
tueue, Montreul

J. E. P. RACICOT
Remédos Fauvagen, 1448 ras Notro-Dame, Mon

tréal. Guéri-vn- certaines, de toutes
os pur les préparations
suivantes :—

"Birop Poctoral”, guérit la Toux, Bronclhlto
ot Uonsomption.

“Goutes Royu164”, guérit la Dyspopulo et les
Brulemeonts d'Ktomnc. ;

“Poucres Toniques*. IMenforcit 16 Sang et les
ri

“Onjacht de Lorne”, guérit le Mal do Ma-
Tloc.

“Speeque", ennnu_eculement de i. E. P.
Racioot, guérit le Ver Sob .alrc on 8 heures

“Plinles giau«s", Pnrgatif du Sang.
“finile Venériente” pour los M es Bo-

“Vi ur des Cheveux”, empêche la tombe
os chovoux ¢donno ane couleur naturelle,

chac! nneot cn note les REMAEDKS
Que un PreUVAGESde

À E P. RACICOT, 1444 RUE NOTRE-DAME
P, &—Nous traitons par correspondance
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Comprend les Lettres, les Cartes
Postales, Documents Léguux ou Com-
merciaox écrits en tout ou eu partie, à
l'exception de ceux spécialeroent
exewmptés. et toute chusu du genre
d'une lettre ou d'une correspondance
écrite.
Leslettres pour le Canud4 et les

EtuteUnis duivent être ulfranchies
d'un’ fort de 8 centius pur once, ut
pour les autres pays 5 centins par demi

‘{ once, à l'exception de quelques loca-
Îttés dans l'intérieur do l'Afrique, qui
doivent porter 10 centins par demi
once,
Pour la Côte dex Neiges, Delori-

mierr, Outremont, Côte St Antoivue
Côte St Louis, Côte St Paul, Côte
Visitation, Mile-End, Notre-Dame
de Grâce, Ste Cunégonde (y compris
lew Avepucs Dorchester et Metcalfe)
Muisonneuve, St Henri (Tanneries de
l'Ouest) St Lambert, Longueuil, Ville.
neuve et Montréal Sud 1 centin par
once,
Pour les lettres locales mises à la

poste à la Pointe St Charles, St Ga-
niel, Hochelaga et Quartier St Jean-
Baptiste, on déposé nu bureau centrul,
lo taux est 2 centius par once,
Un envoi de cette classe Insuffisam-

ment affranchi, déposé à la poste eb
délivré au Cauadu, est taxé da double
de l'insuffi-ance d'affranchissement.
Les lettres nou-affranchies sont en-

voyées en rebut
elles qui sun: insuffisamment af-

franchies, pour les Etats-Unis, ou en
venant. sont taxées de l'insuffisance
d'affranchissement payable lors de la
distribution. Les lettres pour les Etats.
Unis doivent être affranchies au moins
d’un port de 8 centine
Les lettres non affranchies pour le

Royaume-Uni et autres pays, sont pas-
sibles d'un port doubls à leur desti-
nation, et du double de l'insuffisance
d'affranchissement. quand elles ont été
insuffisamment affranchies.
Les lettres adressées à des initiales

ou à un nom fictif, seront ve en
rebut si on n'y & pas ajouté une adresse
de rue, un numéro de boîte, ou une
autre définition exacte.
Les lettres portant des timbres mu-

tilés, au tellement salis ou défigurés
que les commis préposés au triage ne
peuvent s'assurer s'ils ont déjà servi,
seront envoyées en rebut,

Cartes-Postales

On ne peut rien attacher à une carte
postale, et clle no doit ni être coupée
ni changée aucunement. Un timbre
d’un centin collé à une carte postaie
ayant déjà-servi, ne sera pas accepté
comme une carle postale.

Ze CLASSE
Pour le Canada et les Etats-Unis

Les journaux et les publications pé-
riodiques déposés an bureau de poste
par le bureau de publication pour les
abonnés réguliers résidant ailleurs au
Canada ou aux Etats-Unis, sont trans-
mis franc de port.

Jounaux et publications pério-
diques paraissant moins d’une fois par
mois et adressés aux Abornés ou ngents
réguliers, et les numéros spécimens, 1
cent parlivre ou fraction d'une livre.
Les journaux et publications péiiodi-

quesd'Angleterre envoyés aux Agents
ou Libraires pour des abonnés réguliers
en Canada, sont admis franc de port.

journaux des bureaux de publi-
cation pour être distribués par les fac-
teurs, sont paseibl-s du port ordinaire
des journaux d'occasion.

Se CLASRE
Objots dlvers pour lo Canada

L Journaux et publications périodi-
ques d'occasion. Port, 1 centin par 4
onces; affranchissement obligatoire ;
limite de poids 6 Ibs. Un journal seu
De pe ant pas plus de 1 once, pourra
être admis pour centin.
2 Paquet» de livres. Port, 1 centin

par 4 onces ; limite de poidu 5 ex-
cepté pour un livre saul, pour lequel In
limite eat de 7 lbs.

3. Objets divers. (A) Pamphlets im-
primde, circulnires mprimées, &c., et
aussi les graines, boutures, racines,
greffes, &c., port, 1 centin par 4 onces.
(8)Les curtes géographiques, Lithogra-
phiques, photographies circulaires pro-
duites au moyon d'un procédé mécanti-
que facils À reconnaître, les actes,
hypothèques, polices d'assurance, rap-
ports d- milice, d'écoles et de munici-
palit, papeterie imprimde, &c.; port
centin par 2 oz.
Les objets divers doivent être enve-

loppés de manière À ôtre facilement
gxuwinds. La limite de poids est de

se
4, Les patrons et les échantillons.

Port, 1 centin par 4 onces; limite de
poids, 24 oz; devront être enveloppés
avec sûreté et faciles À l'examen, et
pour la farine et objets de la sorte on
esta se servir de boîtes ou de sacs en

toile.

Ohjots divers pour les Etats-Unis

{A)Les journaux et autres choses im-
primoes en général excupté les livres,
port, 1centin par 4 onces, {B) Autres
objets divers, comprenant les livres;
port 1 centin par 2 onces, mais un af-
ranchissement d'au smuins 5 centios
ent nécessnire pour les papiers légaux
ou comuerciaux, et de Zcentins pour
les patrons et échantillons,
La limite de poids pour les patrons

et échantillons est de 8 onces, et pour
autres objets dans cette classe de lbs,

te CLASSE—Paquets pour lo Canada

Les paquets ou colis ne doivent pas
dépasser le poids de 5 lbs, 2 pieds de
longueur et 1 pied de largeur où bau-
teur. Ils doivent être affranchi et le

quet devra être inscrit “par Paquet-
oste.” On peut enregistrer les paquets

au moyen d'ha timbre d'enregistre-
ment de 5 cents, en sus de l'affran-
chissement,
Les paquets insuffisamment affran-

chis seront admis et taxés du port dû,
pourvu qu’ils soient affranchis au
moins d'un port et que l’insuffiennce
d'uffranchissement n'excèiie pas un
port.

be CLASSE

Comprend les articles non passibles
de purt muins élevé. Le port est d un
centin par once ou par fraction d'once.
Limite du poids de § Ibs, 2 pieds de
longueur «t un pied de hauteur ou
largeur. Les objets qu'on prétend être
de 1a 5ème classe, doivent. être urran-
ds de inanière à ce qu'on puisse faci-
foment s'assurer de leur contenu, Les

quets de 5ème clusse. comprenant
fes graines, les boutures, racines, gref-
fes peuvent ôtre expédics aux Etats-
Unis, affranchis du même p rt qu'au
Canada, mais le contenu sera passible
d'inspection et de droits de douane aux
Etats-Unis. Les boîtes fermées conte-
nant du poisson, du homard, des 16-
g'imes, dre viandes, etc. dont les éti-
guettes indiquent clairement le .con-
tenu, étant dans lee conditions de
t areté vonluu, peuvent être (ransisiees
en Canaux comme objets de Gème
classe, mais rien de cacheté ne peut
être tranemis aux Etats-Unis,
lignides, les hulles et ies substances
grasses peuvs«nt être transmis en Ca-
nadn et aux Fiats-Unis comme objets
de Sème classe, quand ils sout déposés
dans les condit:ons de sûreté exigées
par le Gnide ’ustal da Canada, Les
clichés eont inclus dans cette cluase.
Un paquet do Horie classe inasuflisum-
ment affranchi sera taxès le double
du port dû, pourvu que ce vu soit pas
plus de & cts.

23891 Sto Catherine,

2241 Ste Catherine, @ueen's muestra)

628 St Jacques,

595 Wellington

Bareau de l'Agent Lo-
cal des passagers

206 rue St Jacques
(COIN McGILL.)

CHEMIN DE FER

INTERCOL ONIAL
191-ARRANGEXMENTS LULIVER-18?

A partir du 17 Octobre 1802, les traîns exprost
Copanmagee qualidienseuculerunt chaque ,ude
Ger dimutiches ox0tj'Ler) COILING 3TIL
epart du Montreni, à ia Hooaven
sur. par lo cusuun Ue fordu Grand
TOMO ....ccoveerpracsrossonnzsans .

Deptde Montréal à la gare Del
Livni. parle U.P. itPPPe.... 230

vis..

(Ooin Poel)

(Coin Cathedral)

tprès de viaduc)

 

 

      

i8....... ceeces 180 wool
Arrivant La Rivière du Lou 17,50 0.

do roislistuies inos …
do Rimouski. nie.
ds Huüs Hiavie . .. DIS que
ds Campbdeiton 23
do Dash usio.. 1,38
do Bathurst... 267
do Newca-tio.. sus
éo Monctoa.…. 630, 1613
do aint-Jenn.... … 125, 120
do Halifax ...... hw, aw

Le cnar do.tuir buffet, attaché au train ex-
prou- partaut de Montronl » 7.- 5 ire, au rond dl.
Tectern-nc à Halifax ra uw changoine it,
Lex truins pour Halifax et Saint Jean corona

deut à leur de-tination les dimanches.
Les wagoundu chemin de fer lutercoloniai

entro Moutréal et Halifax vont éclairés par là
lectricite et chautles paris vapeur dela Lio
mctive
Toud les tralus circulend dapriw lo temps

moyen de l'Est
Paur lou dillota do passage et toutes les Inte.

mations en rapport avecle prix dew Damagos
Je taux du fret et ies arrangemenus dos
elesndromerd

G. W. ROBINSON,
Agent du fret et des ery pour I Kal

rae Ht Janques.
D. PUTTINUER,
dunutendantes 0hsl

Bureaux des chomins de for.
Moaoton, N. H.,% ootobra.

 

CHEMIN DE FER

VERMONT CENTRAL
Changements importants dansie service

tes Trains
Las Trulas laiswsutia Uarsds Grand-Trona
come suit:

Commencant lo 2 Octobre 1893

{POUR NEW-YORK

830 A M
 

Train rapide vi
hutlaud, Troy =3
Albauy, arrivand

 

 

 

Dim.excep. New.Nork« 8.50 P. M

emivie ie Rivee
830 A M. |Juuctet Spring

d, arrivaat à
_ Dim. excep. New-Yorka 10.€0 P.M,

Train rapide de

rÉPR Su| Aan,arivansCY vi
à New-Forkà 6.45 A.M,

Kapa duevi nagte
8.40 P. M. Now Haven,

arrivants New
Tous les jours Yurk a 11,30 A M.
 

POUR BOSTON
 

Kxpres de our

 

    
via IuUland a3

8.350 A.M Fitchburg, arrl-
Dim. exoep. vant a Boston & 7.35 P.M,

|hi. Us itiver, Jo
8.30 A. et Lowoll arri-
Dim. excop. vantà Hostan à 7.15 P, M_

PP, sullow's e
0 Fhehbnre, arri-
Dim. exoen. vant « Boston dv 6.00 A.M.

Trin express ds
.40 P, M. |nuit vin Canoort
ous iw Juars et ell, acri-

vanlA Batons PIRA M

Des nouvendx wagous bulisle, retootoires ou
dortoirs Wagner sunt aliacivs à Loue Les Leniss
directa,
J-our les billets, fndlcatrors nt tous los antres

rensiyuements, s'adronser su Luroau de a
<olupagnie lot rue daint-Jacques

A. C. STONEGRAVE,
Asenl des paasugeinad Uanain

F. W. BALDWIN,
Sur.Général

S. W. CUMM'NGS,
Apegénerul des pates

s ST ALIANS Lu

Montreal, et Concord À, À
Pour tous les Points du Canada et

10uveat, via Plymouth ot Waals ti
ver, Connection avec le Pack

figne Canadien.

Les trains laissent Manchester pour
tous les points du Canada, via Ply-
ruouthet Wells Rivers, faisant connec-
tionà Newport, avec le facitique Ca-
nadien à 10.30 a. m,, V.11 p. tu. liman-
che 8.11 p. m.
Pour Chicago via Wells River, New-

ort, ¢t par le Pucitiquo Oanadien
0.39 a. m.

Pour St-Paul, Minneapolis, et tous les
points de l'Ouest, 9.11 p. m. Diman-
che, 9.11 B: nu.

Pour tous les pointe sur le Vermout
Central et le Grund ‘Trone, 10.17 a.
m., 2.44, B6U p. m, Dimanche, 8,59 p.
m.

Pour Chica, rle Vermont Oentral
et le Grand Throne, 241, 8,60 p. m.
Dimanche, 8.69 p. in.

Double Ligne entre Menchester et Boston
Les trains partent de Manchester
ur Boston, GU3, 6.18, 4:40), BUS, 8.27.

u.68 a. mL, 8.2), 4.4. 5,40, “0 p 1p,
Limanche, 4 13. 6.50 8.00 ue. my,
Les trains partent de Manchuster pour
Nashua et Warcester A 8.54.18, 6.0,
10.65 a. m1, 4.20 p, ui. Dimaache, 6.39
a.m.

Laissent Manchester pour New-York,
par les lignes do bateaux à vapeur à
2020 p. m.

Laiseunt Manchester pour Now-York
via Boston, par toutes les lignes fer-
rées à 6.03, 3.05, 10.568 a. m., 3.2, 6.49,

7.008, po mm. bia Worcester 8.05 a, w,
Billets en vente pour tous les points

du Canada, Chicago et l'Ouest, par les
Concord & Montréal et lo Pacitique Cry,
nadien. Pour prix, adressez-vous À À.
ELLIOT, agent pour la vente des bil.
lets,
T. A. MACKINNON, Gérant général
W. A. STOWELL, Surintendant,
F, E. Brown, Agent pourla vente

des billets ‘
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Pension Française
LAVIGNE

ROME, via de! Tritone No 38 Fal, del Bunce di Homa.

blafardise parisienne résiste à tout. Moruaix avait cousidérablement
maigsri ; lu charpenty, osseuse du Malgache semblait prête à percer son
cuir. Quant à Roger, son teint blane et rose, orgueil de Mime de Luvaur.
sa mère,et de la jauvre Nannette, sa fiancée, avait pris de ces tons
vigoureux que les spahis cous apportent d’Afriqu . Roger était le
Mieux transfuriné des quatre, bien qu'il n'eût point perdu tout à faib
la simplicité décente et courtoise de sou ancienne physionomie, non plus
que l'arrière-nuance gouailleuse qui pointait là-dessous Seulementil
vous avuit, à con insu, parfuis des poses athlétiques ; sa belle taille se
développait sclou des ligues be liqueuses, et il y avait des instants où
vous l'eussiez pris pour un terrible casseur d'assicttes,
Tout l'honneur do cet exament réciproque fut, du reste, pour lui.
—Caraï! murmura le Maljache on le détaillant d'un regard connais-

seur, vous faites un nile, maintenant, monsicur do Lavaur?
—II ne faudrait plus plaisanter avec toi, copiu Roger Bontumps * dit

Mornaix.
Et Grelot mettant le main au toupet, déclara:
—Voilà mon notaire presquo aussi culotté pu'un vaquero de Sun

Jose! Cunmine ça forme, les voyages! Patron, voici une table où 10cktro
vos coudes, Contez-vous votre ! istoire.
—Au dessert, répondit Roger qui redevint pensif.
Nous, pendant que se fout les préparatifs du festin, nous explique-

rons au lecteur comment nos quatre amis, partis ensemble de Londres,
sur le clipper de l’Australinn-Asriculturai-Company. s'étaicnt tious és
séparés, avant de toucher la côte océanienne. Cech sera fait en peu de
mots, parce que notre tâche principale est de relater les aventures
authentiques et- invraisemblables de Hoger Bontewps
En Angleterre ct en Amérique, ils out un sauvage petit mot de trois

lettres qui, ajoute à la queue des verbes, leur communique au sitôt une
physionomie touts particulière. Ce petit not s'écrit vut et se prononce
auute, «n puisant le son au fin fond de lu gorge. Out signitie * à mort ! ”
Un homme qui, s'étant assuré contre l'inceulie, met le feu à sua mai-

son, entend ouf les atlaires; un guillard qui cusse les deux bras et les
deux jambes d’une jolie dame pour obtunir sa main comprend out la
véritable galanterie Le premier out est angluis, le second américain.
Lis revcilvers À douze coups sont des pistolets out. Une pluisanterie
oui cousiste à river avec suin Une poutre en travers des rails, sur un
chemin de fer où va passer un convoi charriant quinze cuuts person-
ues.
En ce temps IA, il y avait deux compagnies do navigation qui se

faisuint une out-cuncurrence. Rien n'est plus gévant pourles pu-sagers.
Les deux cuinpagnies en «ffct, n'en étaint plus, pour se narguer l'une
l'autre, à dunuer la cabine gratis en y ajoutant lu table, les cigares, lo
champagne et des bouquets pour les dames. Ceci est !o premier degré
de l'uut, le bégnyement, l'enianco de l'art,
On arrivait aux grands moyens, L'Australian-Agricultural fut accusé

d'avoir mis le feu à un paquebot du General-Steaum-Coiumpany,et l’on
suupçonna le Geueral-Steaws-Company d'avoir au peu éventré le pau-
vre clipper, oll nos quatre amis avaient pris passage. Ce sont là des
faits excessifs, mais permis duns la coucurrence-out. Il faut bien quo
tout le inonde vive. Entre Je paquebot brûlé et le clipper, coulé, il n'y
ent pas plus de quatre cents passagers perdus, ct les coques étaient
assurées.

Par uno très-Lelle nuit d'été, une voie d’eau fut signalée à fond de
cale du clipper qui faisait bonne route, au nord-.uest de la terre de
Van-Dieinen. I\ devait toucher lu Nouvelle-Calédonic avant d'arriver à
Sydney. C'étaient, on le voit, les derniers moments du voyage.
Le port était proche, mais le trou était Jarge : une voie d'euu-out, s'il

en fut jamais! Lo clipper so suit à boire, comme s'il eût voulu avaler
l'Océan. Les pompes fireut de leur mieux. tnais ln marée qui montait la
cale ne laissa pas, au Lont de ciuy minutes, l'ombre d'une illusion Le
clipper avait deux beaux petits cauons de cuivre qui tonnèrentl'appel
de détresse, et l'on re mit à parer les embarcations.

Il y n toujours un grand luxe d'embarcations à Lord de ces navires :
cela flatte l'œil du passager et lui promet eide en cas de péril Le cip-
per avait une péniche, duux inaitresses chaloupes et ju ne sais plus
combien de canots. Tout fut armé tant bien que mal au milieu d'une
terrible hâte.
Le clipper, en effet, s'enfonçait à vne d'œil; ses canons de cuivre

éclataient sans relâche, sonnnant le tocsin de Li pleine mer. Nous quatre
amis, réveillés en sursaut, n'avaient rien à faire qu'à partager le sorb
comwun. La seuls idée qui resta nette chez cux en ca moment de iugu-
bre surprise fut ln volonté dene puintse séparer, quoiqu'il arrivât,
Roger était au lit depuis trois jours avec la ibvre. Li fut levé, tout
malade qu’il était, habillé et hissé sur le pont où Mornaix et le Malya-

che le soutinrent:
On s’embarquait déjà; la mer caline favorisait cette opération, mais

horrible fraycur des passagers en décuplait les difficultés. Le long du
bord, c'était une mélée indescriptible d'hommes, de femin-s ct d'enfants
où chacun vouluit non-sculement sauver su vie, mais une part de ses
richesses.
La péniche, bourrée à couler bus, so détacha lu première, commandéo

par un vffieier. Des coups de canon uvaient répondu de plusieurs côtés
aux appels du clipper. La position, en tant qu'il ne s'agissait que de vie
et de mort, n'était pas désespérée.

Muis à l'instant où la péniche se détachait, une panique folle s’em-
para de tout ce qui restait sur le clipper. Il sembla que ce fût l'exis-
tence méme de chacun qui rompit sés liens. Cent clameurs désespérées
se cruisèrent: “ Nous coulons! nous soinmes perdus! voici ln mort *” Il

y eut des démences subi.es pour crier: “Aufeu 1”
Tout le monde se rua en méme temps vers les barques Ce fut un

mouvement insensé, furieux, irrésistiblo: une des chaloupes s'en“onsa
sous l'enu, emplie d'une cobue grouillaute et hurlante: l'autre prit le
large à demi vide. Mornaix était duns celle-13, tendaut les mains à

Roger que le Malgache aidait à descendre,
Grelot sauta dans un cunot, oo
Un choc aveugle poussa le Malgrche, ‘qui tomba dans la mer, étrei-

;mant toujours Roger duns ses bras. ; ;
Presque vu suêmeiustant, le pont du clipper éclata sous le pression

atmosphérique. On avait, en etlet, cloue les panneaux et l'air intérieur,

comprimé par l’eau qui toujours montait, chassu les planches qui lui

faisaient obstacle, comme un fusil & vent expulse sa balle. Il y ent une

ctirayante et suprémo clameur, puis la mor, refermée, ondula cn larges

lumes,lisses et lentes, au lieu où le clipper avait d’,paru.

Quelques minutes après une goslutte anglaise et un srois-ults
français croissaient à la place méme du désastre Les deux cunots furent
reeucillis An point dn jour, les deux navires sauveteurs signalèrou
diverses emlærcations cosières qui pè hnient aux épaves.
Lu péniche gagna la terre de Van-Diemen. Mornaix, recueilli par lo

trois-mâts français, aborila à ln Nouvelle-Cuiédunie. Le Diniguche fut
hissé évaacui & bord de la godlette unglais:; Grelot gugma à la nage
une des vinbarcations côtières Roger s'éveillu, le troisiét:ne jo…r après

In catastrophe, das la cabine d'un côtre zustraiien qui jetuit l'ancre en

rade de Williaimn's-Town, à quelques milles do Melbourne.
Mornaix, Miguel et Greloc parvinrent toas les trois à gaguer le cun-

tinent au tralicn, lea uns pos tôt les autres plus tard.  Cihacuu d'eux

avait précisément ce qu'il fallait et diz fois plas quil co fulluit pr ur
no mnaquer de rieneur la terre de proiission, où tout travuil conquiers

nisémment uno magnifique récompenne, mais Caeun d'eux avait Que iden

fixe qui devait paralyser tout travail, Is croycient savoir tous les trois,

par cœur, les ruutes conduisant do Sydney ou de Melbourne A ce peti

coin du Rodney, od Gordun Louth, le vrai Gordon Lenth, avæt enfoui

In tonne de poudre dor. Tous trois s'élancèrent vers ce but aussitôt

que leur pied eut touché le sol de l'Australie. Mornaix ct Miguel parti-

rent do Sydnoy où ils avaient pris terre, Grelot de Melbourne, où v2
pécheurs de Van-Divmen l'avaient transperté

Au-dessus de la tonne d'or il y avait Nurunin, tous les trois Staient

braves, adroits visoureux, ct roumpus aux habiletés de ln vie d'aventu-

res Tout les trois traversèrent les provinces australiennes et battireut

le Rodney en tous scus, mais ils ne trouvèrent point le trésor,

Quant aux Smith qui avaient an nombreux parti, chacun de wos

trois amis tou:da, tour à tour et À civerses reprises, «ur leurs traces,

ais il leur fut impossible de découvrir la retraite de Naranja.

Les itinéraires tiacés par le uégre Bunbd exigenicut le juintagodes

cartes, ct les cartes avaient disparu dans le naufrage du clipper. los

trois amis avaient frit tout ce quo peut la viillance humaine. Au rao-

ment où nous lev avons rencontrés à l'hôtellerie de l'Uiseur Jaune, ils

étaient à bout do force et v'ospuix,
(A cont'nuer;) 
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UME BONNE ANNEE D'OUVRAGE
Pour nos pomplors
 

Le Herald publie un rapport de la
brigade du feu pour l'année 1802, dont
Nous extrayovns ce qui suit :

LE NOMURE DES INCENDIES

Le nombre d'ularmes en 1802 a été de
: 018 étæient pour des feux réels, 09

unos alariues vut été douuées durant
aunco,

ACCIDENTS DE L'ANNÉE
C'est avec peine que j'ai a srregistré

jette année, lu wort de six personnes
atinde par les incendies, Ces morte

Sont arrivées coimtno suit :
Le 18 juin, un howe a été tué par

fa chute d'in taur aux entr«pôls de
grain de MM, Brosseau et Marsan, 26
rue dis Sante Grises, ll était employé
à cette muulson.

Le 2 -eptembre, Le feu se déclara au
vieil bot | Chambly, sur Ia place Jac-
Qques-Cartier, et 4 pensionnaires furent
suffaqués par l« fumée. Plusieurs
Autres furent plus ou inuins blessés eu
sautant parles fenêtres
te M1 novembre, Un» femme s'est

tuée en sautant pur une fenétre d'une
maison en feu, et s'est brisée la tête
sur le trottoir. Ceci 8e pasouit au No
1533 rus Ste Catlierine.
Do pareils malheurs peuvent être

évité À l'avenir si on établit dans cha
que bâtisse des appareils de sauvetage,
puctaufs où sut retuents
Cette question d'appareils de sauve-

tage doit attirer l’attention toute spé-
clalo dus nutorités, surtout poor les
munufuctures, où les matières erfham-
mablessint connidérahies, afin de pro-
cuter aux vmployes un moyen sûr de
sauver bur vie on cas d'incendie,

ANIMAUX BHULES
Trente-quatte chevaux et denx va-

ches out poti dans les lames durant
l'année.

LES VRUX LES PLUS SIRIEUX.

Les foux tes plus sérieux eb dans les-
quels len pertes ont été considérables
sont come suit pour l'année 3802 :
Le 20 janvier, au No 23 Cureé Victo-

cia, ch x MM, Mills, Hutchinson & Co,
marchands vn gros,
Lo 21 junvier, au No 21 rue Foun.

dling, aux entrepots de M. Russall,
Le 10 fevrier, aux Nos 744 78 rue du

Collège, daus dus entrepôts de chur-
bon.
Le 24 inura, au No 250 rue St. Lan-

rent, au mugasin de lu Cie. générale
deu hozary,
Le 20 mars, aux Nos G3 et 05 rue des

Conumunes, dans des entrepôts de foin.
Le 3 avril, nu marché Bousecours,

ruo des Uintului-saires,
Le 8 mal, uu No 31 rae Mil), dans une

manufacture de peinturs et dans les
entrepôts du fret de la compagnie
Hansa ©
La 7 juun, au No 215 rue St Laurent,

dans un tnauin do murchandises
sèches.
Le b juillet, an No 2082 rus Notre-

Dame, chez Ma. Clendinaeng, Ruin-
say, etc.
Le 18 juillet, au No2rue des Sœurs

Grises. A co feu au Lomme fat Lué par
la chute d'un muret plusieurs poiwpicre
blessés,
Le %A nuit au No 219 Avenue de Lo-

rimier, aux ‘ Metropolitan Rolling
Mills,”
Le 12 weptembre, aux Nos 81, 33 et 35

Pince Jneques-Cartier, À l'hôtel Cham
bly, ol quatre lioumes lureutsulfoques
pur lo tum,
Le 10 «ctubre, on arrière du No 633

tue St Paul,
Le 28 octobre, au No 30 rue Dowd, A

la manut.ictare de bol es en papier,
Le 11 voveuibre, au No 1633 rus Ste

Oatherine, duns un uiugusits de mwar-
chandisos 6d. line,
Le 25 décembre, au No 1019 rue Dor-

okeater, & uno résidence privee,
Le D décembre, au No 15 rue Stu

Piorre, & des ontrepots de provisions,

NOUVELLES KTATIONS
Yue nonvelle voiture de sauvetage a

êté placée a In station No 14, quartier
8t Jean Baptiste, pour répondre aux
demandes de lu partie superieure de lu
villa,
Durant l'année, on a achetd 12

échellve Bangor, 8 À extension et 7
simples, Elles ont été distribuées dans
lee differentes stations, on à acheté de
Plus GUUU pieds de boyaux, Les sta-
fons ont reçu beaucoup d'attention.
La station No 3 à été agrandie, plu-
sieure chambres ont été ajoutées et elle
est mututenant sous les o(dres d'un
eous-chef.

LA NOUVELLE ECHEILE COLLERETTK

La nouvelle échelle À extension nous
a été vecormunndéa, et le tnodèle & été
eoutnis À votiro comité. L'inventeur,
M. Uallerette, cet membre de notre
brigade. Uutte échelle out cousiderdo
partout come l’une des 1mcilleures

bulles. Les compliments décernés à
M. Collerette, parlent Lautewent en
laveur de sou iuvention.

PLUS DE COMMODITÉS POUR LES
BTATIONS

La station No 9, à la Pointe St Char-
les est viclile et n’est pas convenable
our une station de pornprs, On y n
ait des réparations, il y a quelques
années, mais lea poutres supportant
féditice nont vieilles et des détériora-
lions ve produisent chaque année.
La stalion No 12 suv in rue des Set-
ours dont la construction est encore
nne, domunde à ôtre élurgie. La loca-

té Où vlle est située est remplie de
tieses finportantes et dans un centre

manufacturier. Un plus grand nombre
d'appareils y est abvolument nécus-
mire,
La station No 11 au coin des rues

Beaudry et Ontario, est éloignée des
antres stations, Bllo demunde aursi à
être élargie À cause de l'importauce de
la localité qui est très populeuse.

LES TOURS D'EAU
Votre comité & accepté favorable-

mont ina dewuande pour los réparations
aux stations et pour dez voitures à
échelles, mais va demande d'une tour
d'eau a été rejetée. Jo fais uve nou-
velle demande en 193 ; peut-être sera-
t-elle plus heureuse. Cette machine à
rendu de grande services dans plusieurs
villes aiuéricaines et sera très utile à
Moutréal pour les incendies considéra-
bles. Ju dis ceci tunlgré l'opinion au
pontraire exprimée dans certains quar-
ers.

TUYAUX ET COUVERTURES EXTRA

Je désire proposer de plus l’achat. de
10,000 pieds de boyaux, ct de 150 cou-
vertures de sauvetage, aussi, l'achat
tune dévidoir double pour la station
No 13, Hochelaga, et un dévidoir sim-
ple pour la station No 10.

PLUS D'HOMUES DEMANDÉS

li faudrait environ XN hommes
plus pour les voitures À échelles,
La patrouille d'hiver a reudu de

grands services, et le département en
général est très satisfaisant, considé-
tant les moycus dont il dispose,

LE CHRP PATTON

Avant do terminer, il est de mon
devoir de rappeler le décès soudain de
mon prédécesseur, l'ex-chef William
Patton. C'était un homune actif, l’or-
ganlsation de la brigade en 1503 est due
son mdrite.
Il a otécréé chef en 1875, succédant

au chef Alexandre Bertram. De ses
succès comtne chef, fe n'en dirai rien, it
suffit de d‘re que c'était un bon et hon-
nête travailleur, aimant à sentir
l'odeur de la fumée comme un brave
soldat, l'odeur de lu poudre. "--re

de

lannée

REMERCIEMENTS DU CHEF BENOIT

En terminant, j'offrirai mes remer-
ciements à notre comité pour1: secours
«fllcace qu’il t'a procsré en tout
te‘ps, ainsi qu'aux ofliciers et hommes
du département qui ont vi habilement
secondé mou efforts pour muintenir la
brigude dunu xa haute position,
Au département des ularmes et aux

ofllciers des uutres départements civils
je désire exprimer aussi ma gratitude,
Je ue dois pus oublier les commis-

saires desincendies MM. Perry et F'oi-
tier, qui ont rempli leurs devoirs si
eÂlcacement qne leur disparition serait
sévèrement blAmée.

J'ui l'honneur d'être, messieurs, votre
Obcissant serviteur, .

(8'gné) Z. BrRNOIT.
Quartier du département du feu,

Hôtel de vitlo.
Montréal, 31 déc. 1802,

NOUVELLES RECOMMANDATIONS
A la brigade Au feu

tirn, vo son grand Age, vers la fin de
1888,

 

Une importante arsemblée du chef,
sous-chefs, ingenieurset coutre-taîtres
du dopartetent du feu, à «eu lieu bicr
après-uidi, à l'hôtel de ville,

L'ansetmbilée qui u siègé A huls-cloy a
dure plusieurs heures, I est entendu
quels chet Benoit à donné des itiatrue-
lions nouvelles et détaillées à sus su.
bordounés à propos du travail qu'ils
nuront À faire, dorénavant, dusnnt les
irceudies, In recommandé foi ement
aux officiers do garder les hommes
places sous leur commandement et de
Voir & ce queleurs ordres sosent exéca-
tos instantanément, Cuci signifie que
les Officiers seront tenus tesponsables
de lu conduite de leurs bomimes.
Durant l'asseinblée, le chef à men-

tloune un fuit qui à été reçu avec éton-
nement. Edit qu'au dernier feudelntue
St, Jacques, la entendu de sus propres
oreilles: que plusieurs membres du lu
brigade ont éte vus sous l'influence de
la buisson. Ceci doit c«sser,  Dorénu-
vant, lu boisson est strictetuevnt defen-
due et le chef n'acce ptera Lucune ex-
eu-e, Dorénavant, 61 un homme est
vu vous l'influeucodela boisson.lorsqu'il
val de service, Îl vera itusoue dislement
déchuigé, et il no vera réinstallé pour
auenne raison. Dans le cas d'unoffi-
cier, le chef n'ayant pas le pouvoir de
lo decharger, Ille suspendru, jusqu'à ce
que le comité uit décidé d'stis son cus.

AFFAIRES COMMERCIALES

PAILLITES

~—Kortosh et Cie ont fait cession de
leurs bicow, Leur passif est d'environ
BHO.
—Basrnhardt Kortosh, marchand de

relleteries, à fait cession de res biene à
n demande d'Edward  Lichtenhein.
Passif $02,000, dont $18,000 sout des
billets de sus clients,

FORMATIONS DE SOCIETIES

MM. H. LI, Austin, F. C. Huot et M.
Wright se sont ni» en société pour le
commerce d'huiles sous la raison sociale
Austin & fluot.
—MM. 8. et T. Slonesky, marchands

de husdes, confectionnent sous le nom
de 8. Slonesky et Cie,

LE FAMEUX NETIER EN FUITE

Ses dupes

Nous annancions, l’autre jour, l’arres-
tation d'un nommé Louis Netter, Il
fut mis en liberté sous cautions, Ilier,
fl a quitté le pays disant à ses cautions
w'il allait à New-York pour gagner de

l'argent, en uitvadant que sou ‘’capius”
fût pluidé,
Personne naturellement na connais-

snit son exploit au préjudice du bijou-
tier Beaudiy,
On nous dit que tous les amis de

Netter en sont pour des montants dur.
gent prâté, assez coneidérables,
I paraît que, de plus, Netter aurait

négocié des connaissements qu'il avait
obtenus de son f ère Jules, tous pré-
texte de les remettre À un courtier en
ttouane,

Louis Netter s'eat marié tout récem-
mont, et il a épousé In tidre d’un mar-
chand d'immoubles bien connu de
Montréal.
Tout présage que cette affxire est

loin de tonchier à ra fin et qu'il y aura
encore, maintes révélations piquantes,

AU RECORDER

Les causes sont pen importantes de-
puis quelque tewps à Ia Cour du Recor-
der; en effet, il n'y avait que 9 délin-
quants, ce matin, ct ils s’en sont tirés à
pou de frais.

~Hermine Guillewmetto, servante de
la rue St. Paul, Agée de 30 ans, à été
trouvée ivre sur lu rue Dorchester, pur
lo constable Narbonne: ello a été con-
dainnée à un mois de travaux forcés.
--Honoré Bellefleur, Agé de 22 nns,

demeurant rue Laval, arrêté pour
ivresse par les constables Gauthier et
Laocosse, à 114 heures, à été condauné
À 8) ou 8 jours

-—Alfred Biron, de la rue Ste Cathe-
rine, hotelier, Agd de 61 anv, a été arrô-
té À 52 heures lier voir, pour ivresse ot
refus de payer son ch rreti-r ; il à été
condamné 82,86) on 15 jnura et à 85 at
les frais ou 15 jours, dont $415 pourle
chatretlier.
—M. John C. Hughes, docteur en

médecine demeurant rue St Jucques, a
été arrêté hier soir à 84 heures par le
coustable Redmond ; il était à la gare
du Graud-Tionc, et fairait les cent dix-
neuf coups. Sos fredaines lui valent
$3 ou 10 joura.
—Les autres ont été condamnés pour

ivresse.

 

 

PERSONNEL
 

M. Lvofred, ingénieur dr& mines, an
siste à la Convention Miuière Interna-
tionale ” qui sidge cette semaine a
Montréal.
—L'honorable M. Fielding, premier

ministre de la Nouvelle-Ecosse est au
Windsor

Sont arrivés À l'Hôtel Riendeau : Jos
Oampbell, Thos Sproule, Toronto;
Oswald Chaput, L'Assomption; Al-
phonse Hezendal, Trois-Rivières s Mlle
ackson, Québec; J. B de Grosbuis,
Ruxton Falls,
 

Vel de charbon

Adolard Hébert, Agé do 10 ans at
Wiltred Raymond, Agé de 12 ans, ont
été arrêtés à 10} heures, bler soir, par
les constables Baignet et Lyons, pour
vol de charbon dans les cours du ©. P.
IL Le procès est remis à mercredi,

  

M était ivre

Vers huit heures. hier soir, la voiture
d’ambulance fut mandée par téléphone
au coin des ruce Lamontagne et St
Jacques. Un homme veuait de s'af-
fuisser our le trottoir.
En arrivant le médecin de l'hôpital

conntata quel'individu étuit ivre-mort,

 

Examens de Médecine

Les examens de clinique Interne pour
le doctorat en médecine, à l'Université
Lavul, commenceront lundiprochain,
Les examinatours seront M. les Dre

Rotlot, Quérin ot Merrill
L'avant-midi on examinora les can-

didats à l’hôn'ta] Notre-Dame et l'a-
près-midi, à l'Hâtol-Dieu,
MM. los Dre. Hingston, Brosseau et

Rrunelle dirigeront les exawens de cli-
nique chirurgicale duns les hdpitaux, où ils donnent leurs cours,

Conférence de M. Delahaye au’
PENSIONNAT MONT SAINT-LOUIS

Hier soir M. Delabaye, dont nous
avons déjà parlé plusieurs fois dans
L'ÉTENDARD, professeur distiugué de
diccion et de déclanation, arrivé ré
cewment à Montréal « dunué une con-
ference sur Fart de la parole, sur In
bonne prononciation.
Conference n'est 3 le mot propre ;

nous devrions dire leçon de diction et
d'élucution ageomeniée d'exemples
bien choivis et très-bien dits par le
professeur.
L'audituire ne comprenait que les

élôvex et leurs professeurs. C'était, ei
l'on veut, un cours supplémentaire,
cours excellent à tous égards et qui a
causé aux Assistants, grands et petits,
une véritable sutisfuction. Nous sous-
wes certains que les élèves guûteralent
Ce genrede leçon et du cours.
M. Delahaye a eu b-aucoup de succès

dans l'exposition des avantages d’'uue
bonee locution, nou-seulement pour
les jeunes gens qui 8» dustinent au
Larreau, mus pour tous ceux qui sont
appelés à parler en public. littous ou
preeqae tous en sont 1a, Aussi ses con-
seils unt 616 triw 6coutes, Les exemples
qu'il a donués ont été dgulement fort
applaudis. Ils étulent des mieux
choisis. La C'onsrience de Victor Hugo
est une pièce saloissaute qui a été par-
faitement rendue; de même lu Kobe
de Manuel, drame intime d'un senti-
ment profond ; mals nous avons été
surtout frappé par la récitation de ce
chef-d'œuvre de LuFontaine, les Ani
maw. malades de la peste que M. Dela-
huye à détaillé avec des inflexions et
des nnances d'une extrême délicatesse,
La leçon de grawsimulre du Dourgcois
gentilhemane de Molière, à eulsve les
vices et les appluudissements de l'au-
ditoire.
Les conférences de ce genre sont des

plus utiles et on doit féliciter le pen-
sionnat du Mont St Louis d’avoir four.
ni à nes élèves l'occasion d'entendre un
professeur de beau langage, aussi dis.
tingué et au-si heureusement doué.
Les imaisons d'éducation de notre

ville pourraient trouver en M, Doln-
haye, un bon maître pour cette partie
de l'enseiguement trop souvent négli-
fée et dont on ne peut contester l’imn-
portance.

POUR LES PAUVRES

Nous recevons obligeamment com-
muniration du programmedu concert
qi sera donné À l'Armory Hall, rue
Outhcart, le mercredi ler wars, pour
les pauvres de la sociéte Se Vincent de
Paul, (Couférence du quartier Suiut
Antoine),
Ce concert ert organisé sous la direc-

tion de M. Pepin, te wuître de chapelle
de St Pierre. Nul duute qu'ou Le pro-
Îlte avec empressement du cette boune
ve asion d'entendre d'excellente inusi-
que, d'applaudir des artistes-amuteurs
Ge talent et de fuire en môme temps
œuvre de charité.
Voici ce programme:

lère PARTIR

1. Si j'étais Rol, (Duo de piano).. Adam.
Miles Amanda Girard et Blanche O,

Larivière.

& Unenuitd'Orient, (Chant)... Membree.

M. Rosario Bourdon,

8. Fantalsie caprice, (Violon)...........
Vicuxtemps.

M. Rayunond.

4. Villanell, (Chant)... ..Mlle Acqua.
Mlle Celinie Marié.

5. Polka de Concert, (Piune).. Ketterer.
M. Omer O, Larivière

6. Répondez-wmoi franchement, (Chan-
sonnette) febvre.

 

 

 

M, Clis Labelle.

2me PAnTIE

En Poste (duo de pinno).....Van Gaël
Mile Blanche C. Larivière et

Amanda Girouard

En rupture de ban (monologue)...
. M. Brodeur

A—Andante Religioso
B—Gavotte fa aon

howd et leynbe
M. Raymond yubers

Airs des dragons de Villars (chant). ...
Maillurt

Mme Frédéric O. Larivière

Tarantelle (piano)... ..….. ...…...Smith
Mlle Evaestine Lecours

Duo des Hirondelles (chant)...Thomas
Mile U, Murié et R, Bourdon

Une chambre à deux lits (vaudevill)...
Varin et Lefebvre

I'REREBONNAGRS

Etienno Eperlan.....M. H. A, Brodeur
Isidore Pincemain... ‘“ Chs Labelle,

Anniversaire

M. Lucien Forget, greffier de la cour
du Recorder, à été agréablement sur-
pris, hier soir, lorsque ses nombreux
amis sont venus, de Montréal et de St
Jean-Baptiste, fôter le 42e anniversaire
de sa naissance.
Quoique pris à l'improviste, M. For-

gut a grandewent fait les choses, et
chacun est parti, enchanté d’une fête
Qui laissera de profonds souvenirs chez
ceux qui ont eu le plaivir d’y assister.

Assemblées

—L'arsemblée annuelle de la compa-
vis ‘* Cornwall Manufacturing” a eu
ieu dans les bureaux de MM. ot A,
Allan. Le rapport de 'anude a été lu,
et on à procédé à l'élection du bureau
de direction, qui « donné le résultat

 

suivant: M, Andrew Allan, président :
lord M. Stephens, vico-président et
John Turubull, gérant,
—L'Uniou des Carrosalers aura une

grande assemblée publique, aujour-
d'hui, à 8 heures du soir, au No 1 rue
Notre-Dame. Les membres en règle, de
même que ceux qui ne le sont », et
aussi ceux qui n’en font pas partie, sont
invités À y assister.
—Oe soir, les unions qui suivent se

réunissent dans leurs salles respecti-
ves: l’Assemblée Ville-Marie, l'Auvem-
blée Montcalm, l'Assemblée Dominion.
l'Union dee Briquetiers, la Fraternité
des Mouleurs en machineries, I'Union
des l’lombeurs et Poseure d'appareils à
vapeur,

Le capitaine Prévost

Le capitaine Prévost, continue tou-
fours A prendre du mieux. Il doit quit-
ter l'hôpital demain, pour retourner
chez lui.

  

Fausse alarme

On a sonné une faugse alarme vers
11,30 heures, hier soir, à l'avertisseur
212, coin des rues Napoléon et Cadieux.

 

Fausse nouvelle

Contrairement À ce qu'a annoncé cer-
tains jouruaux de notre ville, M. le Dr
Laviolette ne partira pas pour l’Eu-
rope.
 

Expropriations de la rue St. Jacques,

Les réclamations des propriétaires de
la rue St. Jacques seront entendues au-
jourd'hui, par les commissaires, Le 6
mary on entendra les réclamations
pour dommages de la compagnie du
Grand-Tronc,

—Vetre patronago est solli-
cite par OC. W. Lindsay, 2270 ruo
Ste Catherine. tmportateur et

marchand de pianos et orzues

Faitos pno coriparnisou Avant d'acheter nillours 443
Ww

LE CONCERT-ESTAMINET
Du 65emo Bataillon

 

+» Tæs sous-offlciers ct soldats du 65ème
bataillon ont donné hier leur second
concert-estuminet «t le succès à été
complet.
Une des salles du rez-de-chaussée du

manège du la ruse Craig avait été amé-
nagée pouria circonstance, et elle était
cotuhle,
Nous avons remarqué parmi les as-

sistante MM. les Lts-Col. Prévost et
Aubry, le major de brigade Roy, le
mejor vicomte d'Orsonnens, le major
Labelle, le comimandeur LaRocque,
quartier-multre du 5ème, le capitaine
Jesnuyere, le capliaine Laframboise,

le lieutenant Loranger, Je chirurgien-
major Roy, Paul Trudel, Augustin
Trudel, Lionel Dansereuu, les lieute-
nants Hubert Desjardins et Ostell, le
clairon-Bsajor Tison, «te, ete,
Le chœur ivdépendaut de Montréal,

sous la direction de M. Léon Lebrun a
chanté un morceau maguifique : Hon-
neur, Patrie et Liberté, puis le Horgent
Cawrhorne a chanté avec guût plu-
sieurs chansons fort applaudies.
MM. Jos Lavoie, Jus Léveillé et Cons-

tantineau ont ensuite fait des exercices
sur la burre horizontale.
Le capitaine Roy à eu un joli succès

avec deux imonuologues: J'oden......
moque en... bras de chemise.
Nous devons uue mention spéciale à

M. ‘lison qui à exécuté wagistrale-
ment plusieurs soli de trombone; il
était assisté par le cercle musical
Lavullée.
A la fin du concert M, le lientenant-

colonel Prévost à fait une courte allo
cution et à annoncé que sawedi soir M.
le lieutenant-colonel comte d'Orson-
ne bs furs une conférence en francais, A
8 heures, à la balls d'Exercice, Il
espère que l’on s’y rendra en foule.

Le lieutenant-colonel Prévost a aussi
fait allusion à la démonstration qui
aura probablementlieu le 24 juin pro-
chain, ce sera, plus que jamais, une
occasion offerte aux Canadiens-fran-
Gris de 6e distingueret il compto sur la
bonne volonté de tons pour assister
régulièrewent aux exercices et ne pas
se luisser devancer par les autres
bataillons.
Des rufraîchissements ont été servis

à la fin de la soirée et tout le monde est
parti enchanté de cette fête, dans la-
quelle. M. le lieut, col. Prévost l’a dit
«vec raison, il n’y avait mulheureuse-
ment pas assez de militaires. mais il
espère que la sairée qui sera donnée le
23 mars attirera un nombre plus consi-
dérable de volontaires.
 

Qu'ils gardent leurs aliénés

Une jeune servante, n"mmée Jean-
nette Compton, à été amenée hier
apres-tuidi, devant le recorder. qui,
après l'avoir fait examiner, par la Dr
Bouchurd l'a envoyo à lasile de Ver-
dun. Cette jeuno fille est folle depuis
quelque temps et a déjà pas-é plusieurs
semaines au Central Home, II n’y a
pas longtemps qu’elle est arrivée d’Au-
Kleterre,

Enquéte du Coroner

Une enquête a eu lieu hier à l’Hôpita)
Général au sujet de la wort dela jeune
Lizzie Monuhan. qui est arrivée dur-
nièrement du New-Hampshire et est
morte subitement mercredi après-midi
dns Une muison de la rue St charles-
Borromée.
Le coroner à fait frire l’autopsiae qui

& prouvé que In mort avait étcausée
par une complication pulmonaire et le
jury a reudu un verdict dans ce sens,
Les parents de ln défunte ont été
avertis.

—VFe Sirop de Tertbenthine dn Dr
Laviolette non seulement guérit les
Rhuwmes et les Bronchites male, ce qui
ent tros important, preserve de cea ma-
ladies en donnant du ton et de la force
à lu membrane muqueuse qui tapisse
les voies respiratuires,

La santé ot 108 affaires

Quand on e:t dans les affaires, il faut
veiller tout purticulièrement uur sa
eanté. Une maladie peut en effet, en
certains cas, avoir les plus facheuses
influeuces, Au premier symptôme de
rhume, de toux ou de bronchite, quel-
ques doses de Baume Rhumal suffi-
ront pour enrayer lo wal et amener la
guérison. 45-2

Jim Corbett ot Mitchell

Il est àpeut près certain qu’il y aura
une grande lutte entre ces deux pugi
listes au mois de Décembre procnaiu ;
d’après l’opinion des convaisseurs,
Mitchell va être terrassé cn moins de
10 minutes.
Corbett sera au Parc Sohmer, lundi,

le 8 ovrilet donnera uue seule représen-
tation avec sa troupe de 40 acteurs.

QUEEN'S THEATRE
M. Marbury Fleming, le grand criti-

que, s’exprime ainsi duns le Mail et Ex-
press de New-York, en rapport avec la
production de Marion Manola et John
avons, intitulée ‘Friend Fritz”, qui

fera son apparition au Queen's, dans la
semaine comtuençantle à Mare,
La beauté et la puésie de la pièce ont

été suggérées. avec beaucoup d'intelli-
ence par M. Mason et Molle Manola.

fromee de la plèce est Inusitée et la soi-
rée a 616 UD verstRLiv succes,
* Friend Fritz” mérite d'être vue,

comme comédie légère et lyrique, de la
vie rurale. Elle à beaucoup amusé
l'auditoire bier soir.

LE BON COMBAT

Sommaire du 1b Février 1893

P divere: Les divers degrés de
l'enseignement au Oonseil de l’ins-
truction publique— À Lope d'édu-
cation claseique—M. L Fréchette et la
critique, au sujet de Louis XVI—
Scandule de Panama — Jmmunités
ecclésiastiques, Privilège du For;
lo. L'autorité sécnlière et les choses
apirituelles ; 20. l’autorité séculière et
les abus dans les fouctions spirituelles :
Oauses matrimoniales; effets civila ;
Bo. Des choses qui, sans être epiri-
tuelles sent unies aux choses spiri-
tuelles ; elles ne relèvent point dos tri-
bunaux séculicre: ROMANUS— De l'é-
tude de l'anglais dans les collèges
clussiques: dans le cours commercial §
dans le cours classique; causes de fai-
blesse : distinctions nécessaires; sug-
estions — Nécrologie — Les hymnes

je l'Eglise—CAhrunique: à Rome; en
Europe; aux Etats-Unis— Le re
vengé—Lettres de Ngr Lafièche, de
Mgr Fèvre et de M. E, U Arcbaim-
hault,

 

 

 

—On peut se procurer des manteaux
lmpermeubles pour dames, demoiselles
et enfants chez S. Cureley. Toutes
grandeurs et tous prix.

 

Grands Sacrifices

sur tout notre grand stock de four.
rares avant la fin du commerce d’hiver
chez Chas. Desjardins et Cia, 1337 Ste
Catherine et 19.0 Notre-Dame.

23, 24, 27, 28 1-3, G, 7 to

—Pour les cors les ver-
rues,les oignons employez le
Wights Corn & Wart Cure.
En vente chez les pharma-
cions 25c la bouteille ou chez
J. H. Nanlt, Prop., 2349 rue
Not eo-Dama. 

UNION CATHOLIQUE

Lumière et ombres

M. Léopold Lufliumme, avocat, don-
nera à l’Union Catholique, Dimanche,
à 24h. p.m., une conférence littéraire
sir le aujet suivant : Une critique im-
partiale de Victor Hugo, Lurnière et
Ombres,”
La salle sera ouverte au public dès

13 heure.
CLÉéorHAs LAMOTHE,

Secrétaire.

—Alles au magasin de C W.
Lindsay, 2270 rue Ste Catherine
avant d'acheter an piano on un
orguv ailleurs, 41-3

Immenses réductions
sur tout notre grand stock de fours
rures avant la fin du comwerce d'hiver
chez Chas. Desjardins et Cle, 1537 Ste
Catherine et 159 Notre-Dame.

X,2,27, 281-4,8,6, Tn
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EITUATIONS VACANTES

NINDEMANDEaneleuno filleeur aider
2; euage Pas , o SteElizabuth, vk. use

 

 

N DEMANDR do bonnes modistan, 711 5
&t Dominique. 154
 

N DEMANDE un joune bourhur, citiba.
taire, paslant l'englafe: duvru connaître

lon chsvaux 6t éuru travaillait. S'adroner Aves
Téléron cs au No 10 M.asolié st laurent. 45%

QF DEMANDE ‘ve bonne mudiste dc cl
J peaux sachant Panglals ot lo francais

B'adresser au No L321 rue Sto Cstucraie. 0-8

N DEMANDE un jeune h
 

QUEEN'STHEATRE
Un bon ajege réservé ponir 59 cent;

TOUTE CRTTE BEM AIN
rot el Sandi, Uranda rs Dentistes d'enWa grandes reprs:ontutiogy ~

0)

“I
. BJ HE£NILY
EL cs actours admlatlce, dans Ja doulie plasgA OUR CLUB et YESTERDAY

urean du Théatr : ouvert tons 1ounuiew, N, Y, Piano Co. nu LY ASme
« iano

nd 3 YorA Sheppard «t à 1 hôtel sndbor. Tele
Veauat—Btr. and Mrs Drew,

 ue
Spurundre le commerce de marchandimes

sdchos, 768 ste Catlerine. 433
 

SKEMANDK un accordeur de piano
A Sadeosaer A MAL Octavius Newcombe
Ore Wi rue Sie Cathorian, de 12a 2 bource

3
 

N DEMANDE d
O Monte hint, Hoban de CFEEE

N DEMANDEimmédiatement us bon for.
Rerun et un bon charrun, v'adroser À ML

Juifrey, 88 McGill, 432

or DEMANDE un bon jouno homme capa.
ble dans lo t-dt er de to:cher, sachant tes

doux langues, avec réferoncvs Shiitsscr wd
No 1311 ruo Ontario

OF DEMANDE des fliour
Cylindre ec Gordon,

reauit, 73 r.o Bt Jacques,

oY DEMANDE uno fille avec boauceffp

(1

UF proved
Lu Nedl Per

33.2

d'experiviaco pour enw. lgnur la uncnine
Ww Wildam., Sadiesser 173 rue Notre-Dame

deva Ul hrea.m,
 
ON DEMANDE s à ‘hetor dos cutils do fer.

biautiors au No 25 ruv Bourget, Saint-
Hen, 383
 

ON DFMANDE une servante générale, pas
de lavage, au No 9 ruo Lierri, A. Couil-

lard, 853
 GRANDE

BOUTEILLEol

©

©
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81 deans la nuit profonde
Survient un mai subit
Sens troubler votre mondes
‘Pain Killer" vous guesit,

Presque toutes les VixiLLLe Gtxs sont les anis du

Perry Davis!

PAIN
KILLER

et souvent ses meilleurs amis, parce que

pendant de longues annéesile l'ont trouvé

un ami dans le besoin. C’est le Meilleur

Remède de Famille pour les Briilures,
Meurtrissures, Entorses, Rhumatisme,
Névralgie et Mal de Dents. Pour vous

débarrasser d'aucune de ces douleurs avant

qu'elles deviennent atroces, servez-vous

du PAIN KILLER.
Achetez de suite. Gardez-le près de vous.

Servez-vous en promptement,

En vente partout.  |L TUE LA DOULEUR.

LE PECTORAL-CERISE
d’AYER

N'a pas d'égal pour le prompt sou-
1ngement et le guérison rapide des
Rhumes, des Toux, du Croup,
de l'Enroucment, de Ia Perte de
ls Voix, du Mal de Gorge des
Prédicatours, dv I'Asthme, de la
Bronchite, de la Grippe et uutres
maladies de la gorge et des pou-
mons. C'est le remède le mieux
connu dans le monde entier pour Ia
guérison de la toux, et il est resom-
mandé par des médecins éminents et
est la préparation favorite des chan-
teurs, des acteurs, des prédicateurs
et des professeurs. 11 adoucit la
membrane enflammée, dégage le
flegme, wrréto la toux et amène le
repos.

LE PECTORAL-CERISE
d’AYER,

pris pour la consomptiou dans ses
premières phases, arrête toute £orte
de progrès de la maladie, et même
dans ses dernières phuses il calme
la toux douloureuse et fuvorise un
sommeil réparateur. Il est agréable
au goût, n'a besoin que d'être pris en
petites doses et n'est point un obstz-
cle à la digestion ni n'intervient dans
aucune des fonctions régulières des
organes. Commo médecine de cas
imprévus, chaque famille devrait être
pourvue du Pectoral-Cerise d'Ayer.
“ Ayant fait usage da Pecteral-Cerise

d’Ayer dans ma famille pendant bean-
coup d'anndes, jo puis le recommnnder
pour toutes les maladies qu'il prétend
guérir. 8a vente augmente Chaque année

ns mon établissement, et mes pratiques
croient que cette préparation n’a point
d'égaie come cura! de la toux,” —
8. W. Parent, Quesnsbury, N. B.

LH PECTORAL-CENIS
d’AYER.

Préparé le Dr. J. C. Ayer à Ce, Lowell. Mass. Vende
pas tous Droguines.”Prcx 1.00} olx facons, 65.00.
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Prompt à agir, sûr de guérir.

  
Les Petites Pilules de Carter pour le Fois

GUERISSENT
ja mal de tôle, et sou! us jee tronbles rémitant de
pret bilieux durst me. Teleque 3Etourdi-sezcente,

Hom! , Fat » oprès boul
fans te côte, ete Gaviaous plusandvuccés sit

T AL
Se tête billeux, cependant les Petites Pilules d3 Outer
pour Je Poic sont également Lonnes pour Ja Constipation,
ciérimant ot prévenant cettn walsdie enmuyeuss. Elles
astrigent aussi toux désnritus de Jicstomsc, stimulent le
foie £4 riglens los intesting. BI gcériasalens seule
went le

DE TETE
Files seraient encore Inratisnablew pourenax qui souffrent
de cetle muledie, mous brureusemernt que jeurs Lung
effets ne c'artêtent pas !À, et cena qui en feront une fois
asage trouveront ces \ etites pllules si préciosaes dans
tant de us, qu'ils ne voud-mst plus s'er passer.

BILIEUX
est le cauchemar de tans € vaistencne, que c'est dare cv
284 MUTLGL. Ue DOU YARLONS BOS puni. Nos pilules
quérise-c: sandis que d'autres n'en font rien, |

Les Petites Pilules de Carter our le Pale sons tribe
tites a! trés faciles à prendre. ne Eu deus sant une

ose. huiles Font strictement végétales et u irritent pas
Lur Action agréable à tuus ceux qui o8 font usave. La
Kaies de D cents; b pour 61.00. Eu vente par les thas
mein t, an entourées par lu monile, . Adrrasesen
tommaut ee tJournal

CARTER MEDECINE CO. NEW YOLK, E. 0. Pilules Petites. Dose Petite. a’rix Petit,

 

N A BESOIN Magenta srlliciteuns afusi
que 2 ou 3 Lloe pour ecnuvas-rr, expé-

rlen-o pas nuces aire. t'aurss.r euro 8 ty
bre du iuaiu au Ny 213 Paplueau. 3juo
 

N DEMANDE des bonnes repassouses de
chal au, Troy Steam Laundry Co. 110

rue St Hicrre. 30-3
 

Oo“ DEMANDE un hoinme prur prendre
soin d'us cheval et +e rendro genéralo-

ment utilo duns uno épicerie; nous (x Rerous
les elleuros refer.no.n 1.9 St Urbain. 13-21
 

oF DEMANDE deux bons agents, sollfnl.
teurs d'abonnements, pouc Ja ville ot là

cainpaino S'adrusser outre Hut IV huures du
matin mex burcaus de VATE.DARD, $3 ru)
St Jacques

 

 

A VENDRZ
Uno foilo maison en pierre aveo tourolle, No

M rue nest, carré st Lonts: in plus bella lo
catité de la ville: avec t rutes lesamélior sons
mudernes, telles que bain, lo x dnisance, np-
vandti de chautTage « l'au chaude, Veottia-
touts, buanderie avco cuset 64 cau chande et
froi ie, planches en es Lalte, aude de Jurd.… en
asphalte. all nge et entrée de serviccu ar
riero,lotout ds premiere olamse. S'adresser
M. Victor toy, architoute, 162 rue st Jacques
ou au SLA .wrouce Hall, “slus

A LOUER
Au No 46 ruo Cad'eux, une grance msison

de ‘3 Appartoments, chambre de net W.C.,
bonne lucaité pour une mais nude p naon
L'amenblement de la tual-On ci dessus est a
vendre 8 un prix et cond tions exceptionnels
Bonne :bu1ce ‘our une peru.nue qu désire

 

mit tonir U.e mef-on de train, d'adresser
suF lé- liouUX ou chez l'oisy Frères, 70 rue salot-
Laurent. yuo
 

Provinco de Quétec, District de Montreay,
Cous “te Maygistrat pour La cité ae Montreal,
No778.

Daniel Godin de Mcutréal, demand:ur va
Franck McCeol, defendeur,

Le tiynn tour do Mars, 185 A 11 heures de
l’ava-t-midi, au d micile du é+rsieur, NO
K rue Albert, en la cité de M m…uréal, seront
vendus par sutoritd de jus:ice au pius haut
oitrunt et dernier vrichér'sseur, los meubles et
effets du dit défendour. «al-in..» colte chuse,
consistant en mu ubles « @ menage,
Conditivus : argent comptant,

ANATOLE CHERRIER,
Montréal, 24 Février 1334

Un Ami
Désire mentionner par l'entremise dt
Journal le Register des résultats bienfal
rants qu'il a reçus de l'usago régulier des
Pilules d’Ayer. Il dit: Je mo sentais
malade ot fatigué ot mon estomac 6rm-
blait être en désordre. J'essayat plu-
siours remèdes, mais aucun ne paraissait
me donuer du soulagement jusqu'à ce
que fusso persuadé d'essnyer co vieux
remède digne do confiance, les Pilulcs
d’Ayer. J'en al pris seulement une boite,
mais je mo sens comme un hommo nous
veau. Jo pense qu'elles sont Jes plus

bles ot les plus faciles à prendre que
n'importe quoi dont j'ai fait usago, étant
ei éléganiment recouvertes de sucre que
même un onfantles prendrait avec plaisir
J’adjure ‘ous ceux, qui ont

Besoin
d’un laxatif, d'essayer les Pllulos 4’Ayer.”
— Bootlituy (Mo.) Register.

“‘ Entro les ges do cinq et quinze ans,
J'étais tourmeuté d’une sorte de “salt
Fheum, ou éruption, principalement aux
Jambes, et spécialoment à Is courbure
du genou au-dessus du mollet. A cette
pince des plaies suppurantes se formaient,
puis devenaient croûtes ot so orovazsaiont,
uand la jambe remunit. Ma mère essaya
© tout, mais tout fut en vain. Quoique

un enfant, je lus les journaux au sujot
dos effets bienfaisants des l’ilules d'Ayer,
et persuadal ma inère de mo les laisser
essayer. Snns grande fol dans le résultat
elle se procura des

Pilules d’Ayer,
et je commençait à en faire usage, at b'en-
tôt jo remarqual fueHea
couragé par ceci, je continua u's co
quej'en Passe pris doux boltes, quand lcs
Blafos dispasnrent, ot jo n'ni jamais été
cpuis tourmente par elles.” — H, Chip

man, Agent do propriétés immobilières,
Itoanoke, Va.

“J'ai souffert pendant des snnéee de
désordres do 1'estomac et dcs reins, me

t des peines tris douloureuses dans
différentes parties du corps. Nul des
remèdes cssayés par mol ne m's donné
suocun soulagamens jusqu'd ce®yue com-
mençasse à prendre des Filules d'Ayer,
et Je fus guéri.” -- Wm. Goddard, Notaire
Publio, Five Laks, Mich.

tntREREEse
Chaque Dose est Efficace.

BC 9%
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REMED
CON DOULEUR
TEUERIT:

RHUMATISME
NEVRALGIE. SCIATIWUE,LUMBAGD,
DOULEUR DonsateTicDouLoureux
MAL ve TÊTE,.MALoeDENTS

MAUX o= GORGE
ENROUEMENT, ENGELURES,
ENTORSES, FOULURES,
CoNtuSIONS, BRÛLURES ETC.
En vente chez tous les pharmac! et

marchands généraux, Prix, Sci la bou
Envoyé par le malle sur niception du prix

THE CHARLES A. VOGELER CO.. Baltimore, Md Dépotpourle CunudaàTuronto, Onte

La Banque du Peuple
AVIS

L'assembléo géné ;
nalres do ia naruto Pauseanseacn
burcaux do ls Manque, rus St Jacques,

Landt, le 6 Mars prochain

A TROIS houres p, AL,
conformément aux 16 ot 17lèmo clausce
l'acte d'Incorporstion.

l’ar crure du bureau dos Directeurs,
J. 8. BOUSQUET, Catseter,

Afontréak 23 Janvier lux rj

LA BANQUS DU PEUPLE
Dividende No 113

 

de

 

Los actionnatres de la Banque du P
LAr 164 pré-entes noilllés qu'un dividende20anual do I ROIS pour cont your fos wx m Ascourant, n «te délard sur in fonds ea plant, ofAmAbureau de In Byuque, Lunds +

no Ju 0 ares ;arid| Mars procualn, ‘et los jours

Le liveo de transfert fféventente scra fermé du 15 au ÿ

Par ordro du bureau des Dirécteurs,
J. 8, BOUSQUET.

Montréal, 28 Janvior tens SUET Calagler

Hotel Riendeau
En face de 1 Hoteldo-Ville et du Palais da Jus.

tice, à quelques pas des b.t-aux et das
EA:Ca de cheruiuns de fer.

58 et 80 PLACE JACQUES-CARTIER
MONTRRAL

Jo ]plan &, RIENDEAU, Propriétaire,

ANNONCEZ

“PRIX COURANT"
REVUE HEBDOMADAIRE

  

Du Commerce, de la
Finance, de l’Indus-
trie, de la Propriété
foncière et des Assu-
rances.

—POUR ——

ACHETER

—_ OU—

VENDRE |
—— DES—

PROPRIETES
Le seul journal commercial

su Canada qui s'occupe toul
spécialoment de Ja propriété fou
cière

BUREAU, 85 eue St - Jacqué:

J. MONIER, Directeur.

F. E. FONTAINE, Gérant,

Tolephone 2603.

PILULES DE JOB MOSE3
Cotte médecine fnappréeiablo est {ntafllibk

ponr la guérison de tous cos désordres dou:09
creux ob dangereux auxquels les fonimes »2
sujettes par seur comstitution. Klleu don
de la vigucar aux faibles et aux délicates€#
régularisant et en renforcissunt lo ~vei JEN
fortitient lajeune constitution pourles der
dela vie, Pris à l'age mur on dana la vieille
elles deviennent un véritabla bienfait, et à
roche de l'accouchemunt ces pilules dure

fice prises pendant les doux ou trois semal
qui p ent, Les bienfaits qu'un en
sont incalculables: elles fortitiens la pu
titution, elles préviennent la falble-«o des x

ouos procureut du confort à la foume®
en
Lans tous les cas d'affections nerveus* %

spinales, de douleurs dans ler reius ct Teoot
brea, d'épuinement, ce battemcnt ue pr
d'hystérie ot do fleurs blanches, cespilule
rent Uno guérison quand tous lcaautresmor
auront failli, et quoiqu’ellos soient un pu
pulsennt, elles ne contienneat néanmoli
do fer calomel, d'antimolne où dautrs -
nuisibles à la constitution. (dectith
Vendues par tous los tuarchands de in Gi

int ton complète dansun pam
d'onveloppe aux uele,

te MORENew. Ben. propriétaire. ‘
$1.07 ot 1240 pour frais «oo port ales]

Northr=p Lyman, Toronto, OR ageuls £0,
aux pour Ic Canada vous vroonrerod Io,
otour de la mallo une bontril conten

 

§
[
3
X
1 delà de 85 piluloa,~Nomnie .ETENDARS


